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TAUX UK li'ARVRIKHKRT
ÉDITION 0HU-QUOTIDIIXX1.

Pour Joui* moli.............................  01.00
Pour six mol»................................. u.oo

ÉDITION V|V<»TIUIKN.NX.
Pour doue* uiuia............................  00.00
Pour six moi*.................................. S.uo

J\iyit/lts il'uvmue.
L'édition seml-quotidlonn» du Journal 

Durait le* MAHIIIM, U( JEUDI* et loi 
On ne peut a’y abonner pour 

no ins de aix moi». Dana te na» dea abonne* 
menti pour un tempi indéfini, le retrait 
n'a lieu que aur avi* donné É l’adminlatra» 

tion au moine un mol* avant l'échéance du 
semestre courant, et nprèa avoir aoldé ion 
ooiunte.

On a'abonne directement aux boréaux 
du journal, ileute- ViUe, pria de PArehn-
Tâché.

LE JOURNAL DE QUEBEC
politique, Commercial, 3nbuotriel et Cittcvaire.

Léditeur-propriétaire, A. COTÉ, à qui toutes correspondances, lettres, etc., doivent être adressées franco.

TAUX D5JK ANAOMCXU

dix lignea........................................  0O HO

Au dessus de six ligne* et paa plue 
do dix............................................ 0.00

Pour chaque ligne au-deeaua de dix 
ligne*............................................ OU H

Une remire libérale eit aeeordée pour lea 
annonce* & long terme.

ATLc» annonce* déposées jusqu'à 10 
heurea du jour de la publication parai»; ont 
le même jour.

Toute annonce envoyée »au« ordre aéra 
publiée juaqu'à avla du oontralre.

(SPECIITALÊ)

IP <® !û TT Ui AIIW &
DK

Grandeur Naturelle,
FINIS KN COULKUKS A L'HUILK,

Kt ayant toute! le* qualité* de peinture* à l'huile, aveo 
la fidélité de la photographie, toux qui font taire leur* 
portrait* au moyeu do la photographie évitent lea incon
vénient* d’uno poae longue et latigatile, chose tout a fait 
nécessaire pour obtenir un portrait eu peinture par l au-
ciemio méthode. . ,, ...

M. Dv.u:*, le noiutro on portrait* bien connu e*t em
ployé, pour un lump* limité, à l atelier photograplnque 
do Livcrnoii, pour colorier le* photographie*, elc.

M. Wii.kinhiiv, urtirtu, continue au»»i & petudro a 
l'huilo, couleur* a l’eau, etc., etc , pour le mémo établis
sement •

Galerie Photographique de Liveruoii,
i\’o. 17, rue Saint Jean.

15 déc. 1864. 1U20

Cadeaux du Nouvel An.
M. « Mm L. PICARD, “Désirant 

encoura
ger ceux qui n'"tit point cnct.ro fait l ure leur». Portraits, 
dt.nnorout, pour un mol* goulûment, à ceux qui l rendront 
une douzaino de carte» un treizième portrait colorié dan* 
le meilleur goût. . .

Il* proiul'ont au*ai le* nouvelle* carte» pour taire le* 
visite*, inur lo prix modique de ils üd. la douzaine.

Il* ont nu grand assortiment «lo Boite* à Portrait» en 
velours, naire de perles, union, portefeuille* et tout ce 
qu’il y a île plus nouveau, qu’il* vendront à des prix 
excessivi mtut réduit*. .

Oo a beeoln immédiatement d'un bon imprimeur a cet 
établissement.

.K-O-Rue Des Fuaaéa, Samt-Rocu# n. 31 i.
13 déc. 1861. 11104

CO MAI tilt Cl AL HOUSE,
Marche de la Haute Ville.

Jouets ! Jouets ! Jouets i
Les soussignés «ut revu de grande* consignation* de 

JOUETS Français et Allem .nds et d'articles de 
goût, pour de»

C *î B J KC -S il X
l>K NOKI» KT DU NOUVEL AN.

Lesquels seront étalé* et ospoaé* en «onto AlJOlK- 
DT1UI. le 2» décembre. ...

Le prix est marqué en cbiûrea distinct* sur
chaque arli'Me. _ .

I»HH «!<• Second I»t ix .
U gll A N FltKHKS. 

(Ci-devant O'Neil et lieban.)
20 déc. lsfil. lti i.i No. 22. rue liuade.

NOUVEL ETABLISSE MENT
Moubles réparés a domicile.

t% I K IIKI. U'»V, iiioublior-ébénistc, infortiio »e»aml» et |V 1 le public en g n rai. qu'il .« ouvert uno boutique, fl 
Saint-Ux-h. modo I KgHae, n. 5. où il sera en mesure 
d'exécuter avec w»in et promptitude, tou* l« * ouvrage*
,ni'„n voudra lu. n lui.....tier, le» personne* quid, -iront
luire réo ircr leur- meuble» à domicile, lo trouveront tou-, 
mur» prêt .'i»e re:i Jrc partout où onrequerrera »cs service». 
Il iM.llt I.» meubles «Un* lo genre trouvai* ou dan* le 
genre anglais, et peint le b..-,* dan* tou» les geurc».

26 juin Ih64. Il43

l/.USlilUi\l'K IMPERIALE
DK LONDRES

r o M t a L K f’ K v %
Etablie en 1803.

f/c Shaic au ]>> d de la t .Je de la
Montague.

[1KTTK *’ iiipagnio offro aux assuré» tinegornniie par* 
U t ii'.> vu i m le ‘«pliai \or»f' et le* fond* on main» se 
non tout.« un iiillma six cent mille l»uis sterling, et que la 

,i,.|,t. en , «i* de» ..« to.nnalro- e monte à In somme 
l’un m.lli .i « t quatre vingt mille Uui» -torlmg, tonnant 
„tc. „ .|..t .le de deux million* six cent* quatre-vingt 
uüle I mi» sterling, beauc ip au-delà do ?l.».ou0.ono. Lo 
ovenu .nnuol, sans compter l'int-rét »ur le capital versé 
.-t de d mi x cent quarante uullo lou'.s sterling. Les 
.erte» d.ji payée» *o montent i doux million» <ept cent 
nillc !‘ iii «terling.

|,o tvril dernier, 1c« part.- de la compagnie

/CELEBRES REMEDES
AMERICAINS

CONNUS SOUS LE NOM DE
PKI2PAKATIOXS PU HE»

DE HELMBOLD
OU

Extrait de Buchu de Helmbold
EXTRAIT DK SALSEPAREILLE DE 11KLMU0LD,

I.otiotiK de Kohi <le Helmbold,

EXTRAIT FLUIDE .COMPOSE
DE BUCHU

roKTKUKN'T CONCENTRÉ
Véritable Préparation de Helmbold.

Remède spécifique et radical 
Four le* Maladie» de la Ves.-io et do* Poumon*, pour la 

U rave Ile et l’iiydropisie.
Ce medicament fortifie le» organe* de la digestion et 

soulage toute* le* douleur» venant de maladie» telle» que 
la pierre, rétention, etc. Il eet excellent pour

Les Heaumes, les Femmes et les Enfants.

EXTRAIT DE BUCHU
DE HELMBOLD

Four lo» faiblesses provenant d’excè* couiuii» à un jeune 
Ago et qui août reconnue» par le* symptôme* 

suivant* :
Paresse, Mains brûlante»,
Ferle de mémoire, Difficulté» à reapirer.
Faiblesse nerveuse, In»omuie.
Faible .*o de la vuo, Douleurs aux rein».
Lassitude générale, Rougeur de la peau.
Eruption* sur le visage. béchercase de la peau.

Cette Médecine
Détruit invariablement ce* symptôme* ; mai», s'il* ne sont 
pas combattus à temp», le* conséquence* de cette négli- 
geuco .*e traduit gén. ralviiiont par l’imbécilitô- et le» atta-^ 
que d'Epilopaie, qui sont »oti vent *n< .rtvllcj j l'Aliénation 
mentale, ot par cette muludie torrible

LA CONSOMPTION
Beaucoup do gens connaissent la causo do leur misère, 

mais |«u l’avouent.
La u.ort des millier* de personnes qui périssent par la 

consomption ost uno prouve terrible do cette assertion.
Qua- d la constitution est atl'aiblio do cette manière, il 

faut avoir recours il un rctnèdo qui fortifie et qui donne 
une vigueur nouvelle au systèmo ; et c'e.-t cela que l'on 
obtient par «'Extrait do Duchu do llelmbold.

Un essai convaincra les plus incrédule».

liati «.«

«in U 00
,. yen 1 ib-iit 172*». «-hillre que n'ont atteint encore 

i* p.«r d'aucuno c mpagnio lésant do» aflairca au ta-
.via
Cett« <*oitipu *n 

«ont d- • perte» p 
r,v. modi r.'« et 
I .i ran u de L 1.1'

«> *V»t • oiji.un 
on pt et libéral 
«<ti i-glc en t

distinguée par unrégle- 
iii« as.-ure à de» prune* 

Mtiiida sans référer au

IS 1WI4.

j$>, L A pl.-'d.'itgi
vent « i u une pet........ n i u il v

FEMMES I FEMMES !
Jeune» ou vieille», célibataire», mariée* ou qui ont l'in

tention de *o marier.
Sivuffrc le 
autre ro-

DAVID A. R°.<S,
0 Agent.

IS ItM PORTANT-
A VENDUE OP A LOUK U.

1,01 |S DE LoTUlNlKRE, 
;liso, en fa.'O du cm- 
t«le «listiiin'c du pu»* 

un TEKUaI.N de 4 arpent* «le 
h i.ii et 2 do Iront, ayant un magmll 
.«ne j irdin, une ladle nm»*««n bien 
finie, avec hangar, «b | ciidancc», etc. 

est bien située p..urlo commerce.
— aiaai —

t no I KHKK «le tr i- arj»ent* de fr-nt sur quarante ar 
ni- «lo |«r<d «dour, iw • une maison tr. *-c..nl..rtable et
0 gr.in J«. I u torinicr ov| muent.• et bien recommandé
1 y roqui*. , .__v
IV-ur antre information-, » adresser a

I.El’AilK, LKMi'IM'. I-.T t ie.,
I I «H-tobre |sr.|. Io60 17, rue M.-J»«>que*.

Maison a louer.
!_i r>i: r rilHRANDE ET CONFORTABLE UK- 

V J SIDKNI’K, au n. 15, rue «lu C.Meau, 
tilM.. command mt l'un «le»plu* beaux site* «le vjuébeo. 
lo sera mise en bon ««rdro pour un seul occupant.

—4 HJ—
Pille .era divi «ée do manière il en faire deux logement*. 
Loprix lu loyer e.-t nvalt ré.

bndm er à ^ üUNL()|. WEBSTER.
II |BU 1904, M : I"'. Bue 5a»nt l'iorre.

A VEN URB.
JNF lin le El* II'INNE TERRE, située en face de 

l’églDede l MKUARD le R inriek. Townahlnde 
'<t d«. « oux nrpuni i-t demi «le Ir-uit. il y a env.ron 

‘arpent* on .’-tel de culture, l'our les cmidition», •'*-
**fUI ‘ EDiil'AKD MARCOTTE,

W .u « iok,
i au Uév. M. lbn < n vi i>, curé do St. Lu«‘, district «la 
r«,i»-Rivi«-re*.
21 sept. I*»*i I. 1425

B£LLr. 1»0GASI0^4 !!
E.V VESTE:

1 ut' El NS A M IK, A BARDEAUX KT A LATTES, 
U situé* sur U rivo re Blanche, dans le l»v*n bip de 
ipnl'.-M, »r lo l-.t n. |H, «lu 5. tue rang, aveo 7a« acre» d« 
rre en sin çrlicie, une inais»n, grange, « table, boutique 
, f„rge.-.n, le tout en tr« » l»>n «r.lro et nVlant situ.- 

«i.iatro milles de la st.iti«*n du eliemin «lo 1er, et du 
• nu ,.t tb.r mt vilbi -e de l'i inecv «Ile, dan» la dit town- 
il», de Sinnf. Id. C-.inluion* liMralea.
Four plus ample* InlormalH ns 11 '"Jj"7>F.SiOAla»

VI ...pt. 1004. IMS FruprleUire.

Terre a Vendre
a I «n> petite distmicp du d pôt «le Warwick, ayant 3 
f\ ut ,.t demi de front snr 4*1 arpent* do profondeur 
,1 ùfoii neuve avec <l< pendance. ot«*. Orange «le #0 pu d* 
..««to n «ivc. Terre tre» lortil". Distance peu éloignée «le.* 
nines. Bien en piin-nc. e. t . iidition. liberale*.

|*..iir de ido* amples informati. ns s udre -or à O. br.
• 1,11' .„. «,r, uire, Ni *tu n de W urwick. nu «\
AUh. |.| r* ^KPAOK, LEMOINE KT Cie., 

ailil Jacques, U. V.

tention de *o marier.
Four le plus grand nombre de- affection* d'.nt i 

sxe féminin, l'Extrait de Buebu aurpa**c tout i 
mède.

MALADIES SECRETES.
No voit* fervei plu* de baume, «le mercuro ni de méde

cines répugnante* pour des maladies désagréable* ot 
dange rouses.

L E lirait de Buchu de Hdmhold
guérit les maladie» »ocr« te» dan* toute* leurs phaee», il 
j«cu Je frai», sari* ch ange tue ut do régime et sans au:une 
incommodité.

Ce remède occnfionne un fréquent besoin d uriner, et 
par ce tu yen détruit le* obstruction* qui causent do si 
grandi* »««uffranoe» et que l’on voit si fréquemment dan* 
ce gonie de maladie.

LES MILL/EHS VE /’ EH SOS SES 
qui ont été le» victimes do charlatan* et «jul ont payé «le» 
linn énorme* pour être guériQi en peu ilo ttiup*» ont ué* 
ouvert qu'elle» avaient été trompée*. Avec i aide uc» 
astringent* le* plu» fort», 1# pobon *«'che dans la système, 
pour *e monUer de nouveau plu* tard.

SERVEZ VOUS
DR

L'extrait de Buchu de Helmbold
Pour t«.ute le» maladie* et le» affection» de» organe* 

urinaire*, lo remède e»t effectif, quelle que soit ix causo 
do la maladie et lo p«*mt où elle soit arrivée.

Le* maladie* de ce* organe» demandent l’aule d un 
dépuratif. L'Extrait do Buchu do Helmbold e*t lo mcil 
leur dépuratif connu. Ce médicament aura toujours I et’.et 
J. siré dans chaque affection pour laquelle il est recom
mandé.

SANG ! SANG ! SANG I
Extrait Fluide do 8al»epareillo composé

rOimiRNT COXCUNlRk

Il K II EI. M UOI, II.
L’E: trait Jo Salsepareille de Helmbold purifie le *ang 

et donne il la |>oau un teint frai» et anime. Comme l'Ex
trait est préparé spécialeuieiU |H.ur ce genre «lo maladie, 
*o» qualité* *..nt plu* efficace» que ceilos do touto autre 
préparation do *nl»cpar*üto.

LA ROSE

20 août 1844. I2jI 17. rue

Au n. IO,
RUE SAINT-JEAN,

Etablissement ci-devant occupé par

J. FUCII,
MARCHAND-TAILLEUR»

a éti: utali: ck matih,

GRAND ASSORTIMENT
DR

MARCHANDISES SICHES
D’UTILITÉ,

(jUI bERONT VENDUES
A RUS MARCHE AU COMPTANT\

SA N8 RÉSERVE.
\o. IG, rue Saint-Jean.

2» nov. 1864. 1824

:V
v * V
g-T'y.-

NOUVEAU MAGASIN 
DE MUSIQUE.

IK (<>UE*igné invite le» artiste», ses amis et les amateur* 
j de musique en général, de venir visiter un MAGASIN 
DE MUSIQUE, qu'il vient d'ouvrir, au n. 5|, rue et fau

bourg Saint-Jean, où il aura toujours en mains un assor
timent «le morceaux de musiquo Its plus nouveaux et les 
plus à la mode.

Lo» l*iano*-F"rtc# qu'il vendra sont des eél«>bre» fa
brique.- de Haï.k, Ciiii u.HiN», Maksciull ot Mivtairk, 
de New-York. Ces derniers instrument» d’un nouveau 
genro ont été reconnu* supérieurs par de» personne* émi
nemment compétente» telle* que Gottscbalk, et ont obtenu 
le « plu« hauto* faveur* aux exposition* de New-Jersey, 
New-York. Ohio, liliuoi», Pennsylvanie, Michigan, In
diana, en 1863.

\ olei le» nom» «le quelque'-un» de» éminents pianistes 
««ui «.nt reconnu U supériorité do ce» instruments »«>ui le 
rapport le la force, de la pureté- et «le la richesse du son ; 
ce s'.nt S. II. Mil'*, Uurry Sandereon, Cha*. Fradel, Cari 
Wells, A. Bagioli, Win. Mason, Max. Maretzek, Win. 
Berge, Théo. Hagen, Cari Anscbuts, G*o. W. Morgan, 
John Pat tison, i.’arl Bergman, Chas. Grobe, John H. 
Ickler, IL E. Ma'hewa, Theodore Thomas, RobertStoepel 
M. Strakosch.

Le aousrigné i> forme aussi le pullie qu'il échangera dea 
piano* de second mains et vouera 5 des term** aisés at à 
du* prix modéré*.1 T. D. E. LACROIX.

10 nov. 1861. lTBMrn
N. U. 11 v n un accordeur de piano» attaché à .«on éfa- 

hlissement ct oui -or< toujour* à la difposi ion de ceux 
<|Ui voudront bien lui donner des <>i«lrc».

Soie de Gout a bon Marché
curé

UMjOI'RH KT #*#!»•.
UELQUE8-UNS do ce» article* *o vendent 2» 3d la 

vJ verge j genro uni, oouleuri choisie», 3a 6d, 4s 3d, 
4a Wd, ato. ... ,

Quelques Patrons de Robe», d'une grande r'chc*»e et 
d’une grande beauté, un peu endommagé* : de *10 à î>«5 
valant |30 à $60.

17 déo. 1864._______ 1032____________________.
Nouveaux Artic le* île Gout.

BOITES à Ouvrage, Pupitre». Boite* à Ecrire, Encrier* 
Cauistre* & The, Articles on Papier Mâché, et uno 

grande variété de Nouveauté» propre» pour de* Cadeaux 
de N»td et de la Kouvollo Année.

Venant d'étre étalés chez .......
GLOVER et FR.1.

17 déc. 1804. 11133 __________
Indienne*, De Laine*

I^T autres Patrons de Robe», à bon mar«‘hé, «l'une 
j bonne iiualité et d'uno variété excellente pour le 
choix des acheteur*.

Chez
GLOVER et FRY.

17dé«. 1404.__ 1034__________________________

BONNE AFFAIBE
POUR LES DAMES.

Mousseline de Laine, 8jd la verge,
Kobe do 12 vorge» i*our 8s '.'d 

Lustré double largeur, V«l la verge,
Robe de lù verge* pour «* 6d, 

Alpacca* de goût double largeur, lüjd la verge,
Robe de 10 verge* pour 8* l‘d 

Alpacca* à carreaux, la la verge,
Kobe do 10 verge* peur 10a 

Wincey Knickerbocker, lojd la verge,
Robes de lo vorge* pour 8» l*d. 

Wincey Knickerbocker, qualité supérieure, 1» la verge, 
Robe do 10 verges pour 10*. 

Beaux Wincey uni», la la verge.
Un lot de Winceys de Goût t/h supérieur

Situ vcimIii l« tt<l lu vergo.
T RESTE SOUS.

LAIRD et TELFER,
iodée. 1804. 1804 ____

ANDRE GINGRâS ET Cie.
KXTltKl'UKNKI'KS MENUISIKK.S. 

Résidence : Encoignure dt s rues Saint-Josep 
et Durchcster.

Atelier: Aucun Cimetière Saint-R<jch.
Af 1 <I>rp / UE., ont constamment en main un 

• vf. Pj 1. VV grand assortiment de Uni» do 
toutes sorte», et offrent d'entreprendre, à de* Prix très 
Réduit/, tous le» ouvrage* qu'on voudra bien leur con
fier.

A VENDRE: Porte». Fenêtre», Jalousie», Moulures 
de toute* sorte*, Madrier», Planche», Cuves et Boite» 
étanche* à l'usage des tanneur» et brasseur*, etc., etc. L# 
tout h très bas prix.

—Avant—
II* se chargent des ouvrage» d* lambri»»age de naTire 

pour chargement de grnin.
27 <»ct. 1864. 1634-jno_____________

leF. CARRIER ET C
CIMClBf IHABM
IlM Muenigrt'i, en n morviant leurs pratiques et lo publie en général, leur annoncent roepcc- 

tunifenient qu’ils tranéportrront, dans le couru de U

SEMAINE PROCHAINE,
tout leur

Fonds de Commerce
PANA MUR

NOUVEL ETABLISSEMENT,
57, riic

Mt. .1 ONP pli.

A VUNI)UK, iÆEüï
llellei-hii'.e, uno l«ello maison avec jardin, éta 

o, ot««., etc., ri'sidenco «l«« feu Lot l* Rl ►*•> écuyer, no
ire publie. Colle proprii-té offre do grands avantagea à 
« n««ta re, ou un ni. doom, ou pour un établissement «le 
ntnierre ; été R située près de l’Eglise, à l’encoigaur» 
i« i>heii'ii»» «iui abouti»)eut au village «le Saiot-ilervai*. 
K’adres.er trane do port à O. C. Voiîltt, éeuyer, à 
»ir.t-Gervaia.
V décembre 1803. I340-1D

LOTION DE
VE HELM RO U*

Est une applicalmn exi'ellente dan» le» maladie» «l'une 
nature scrofuleuse. De* certificat* du caractère le plu» 

pectabto accompagnent toujour» le» préparation». 
CERTIFICATS DK CURES 

•n n. tre ».<.«»e**i*.n «lepui» huit A vingt un» et signé* d# 
nom» célèbre» dan* le» annale» do la»cience.

Pour les vertus médicales du

BUCHU
voye-, le Pi'pensaire «le» Etats-U nie ; le* ouvrage-impar
tants du protcsscur Dowccs sur la pratique «le la tuéde- 
cino ; le* remarque» du célèbre di«ctour l’hy.-ick, «le 
Philadelphie. Voyez également le» remarque» «lu «l.cteur 
Kphrit'i McDowell, un «locin renommé et membre «lu o«.l- 
lègo r«'j .1 dî» chirurgieu», lrlamle, publiée dan* le* 
Ti»n ii:ti.«na du •• King of Queen J«>urnal, " v»ye* la 

Medi.m Chirurgical Review," publié par Benjamin 
Traquer», membre «lu collège royal «le» chirurgien». 
Voyez en-<n «a plupart de» doruior» ouvrage* Im^-ruut* 
sur la médéeine en g« néral.

Kl Tl: UT ne Berm'.—01 par bouteille, ou six bouteillo* 
iMiur $/.

Kxri.*iT DI SaLSKPAaKiLLR.—01 par Imuteillo, ou »ix
pour 0 ». ,

Loti «x i»k Robm.—50 cent* par b*mtcille, ou six |«'ur
SS.bo. «

Une demi douzaine «le cha«|tie pour ?l« suffira p« ur 
guérir les en* le* plu* obstiuc», tt le* prescription* *«‘nt 
suivie* à la lattre.

Tou* le* médicament», enveloppé* et pr»t« gé* .«««titre 
toute» espèce d’in«li»«’r<lt'''n, »«>nt «lélivr*'-s avoe le plu» 
grand soin aux adresse» iuaiquéc» par le» client*.

AFFIDAVIT.
Comparu en |>er»«>nno «lavant moi, Alderman de la villa 

de Philadelphie, II. T. llelmbold. lequel à d.Vlatô sou» 
serment que »e» préparations ne «-«ntiemient ni nai>'oti«|ue, 
ni meivure, ni au«‘iine autr« dn-gne pouvant |«««rter at- 
loimo .\ la santé, mai» qu'elles sont seulement composée*
d. Bi.liir,. II. T. UKtMBOLD.

Attesté et »igné devant im l, aqjourd hui, le 23 no
vembre 1854.

WM. P. U IBB A RD, 
Alderman,

0tb. street, Philadelphie.

Pour iniofination d'un# nature particulière, s'adre»
*er à WM. T. 1IKLMBOLD, Chimiste,

Dcpàt, 104. South 10 street, 
Below Chesuu l’hil.

M ÉI’IE/. VOl'K DES Ct>N TREKAÇON8 KT DEh 
MARCHANDH 8AN8 PR1NC1PKH 

qui cherchent à écouler leur» •• propre article» " et «en* 
» ,|0* autre*," jj[ri«‘e à la rénutatioa ohtcuue par le* véri 
table- préparation» «le lleuinold.

\ éritable Kx'rait de Buchu de llelmbold.
•• •« de Salsepareille "
•• L««tion do Itosoe "

Ayes *«,in de demander " lleluabtild'* P*epnrati« n 
N’«»n preuea pas d'auLc. Vendue* par t««ua l ,,u 
tien».

Pour éviter toute fourberie et tout danger, 
annonco Ot enroyei au Dép5t à IkllaAelfhie. 

lAJnn?. 1004. 07-ta

La uramlour il
rassnrtimont 1«> plus étendu et lo plus var é qui ait jamais été oxp«w;

pour rénundro à renooura.ifomoiit *i '.iln'ral qui l:ur a été accordé dopui 
n société, ils ont importi*. pour le

Phanua- 

ir, (aidez colt#

57. rue 

Nt. Joaepli.
Vii-n-viN le l*rcHl>> lèrtk 4le waiiil-Korli.

!«• lour nouveau magasin, un dos plus vastes à Quéln'C, leur pennottra do 
s étendu et lo plus var’é «|tii ait jamais été oxpo-é en vente ii Saint-lloeh.

ffrir

qu’il* M»nt entré*

i v i \i M l’YsF WsiilITI MI NT I)L

Draps ( l
IN IMMENSE ASM «Kl I M EST

trr,toiles pesantes,

t u
m j i is 

iiii-i .ju'uni 
inativa" 
nir tout

Casiniirs, .. — — ,
De toute.. i«'rlo» et «le* plus nouvelle» pour habillement* d'hiver p-mr Dame» et M»**ieurr,

(’tnncTlcs, Flaniielle», Etnflbs à Kobcs,
Hnnlcs Faites, ( liaiissures et

CoilVures de toutes sortes.
AUSSI, l'ot'lt DAMES ET MESSIEURS,

ina-nifique assortiment de Pelleteries en Vison, Loutre. Hermine, F.eureuil Gris, y 
on peaux de Mutile et Loup Cervier et quelque* bail s de peaux pour C.trioles. 

infinie d’autres Marchandise* dont le détail serait trop lonj; et que. vu la 
l,«s affaires, ils vendront en Lrr,,s et en détail à des piix qui pwurront soute

n«T«- 
apparent e «les 
concurrence.

Observez l'Enseiga du Batiment.
F. CARRIER ET Cie.

1, s acheteur* sont particu’ièrenient priés de venir examiner nos l)r»|>s et nos Pel-

F. C. KT Cie.
N IL

loteries uva^t «l'aeheler ailleurs. 
•> d.v ISlVI.

VENANT D’ETRE REÇUS
A LA PHARMACIE DE

EBMOND GIROUX,
No. 47, rue 8aint-Pierre, Basse-Ville.

VINS.
LIQUEURS, ETC.;J

POUR

NOEL
jouis t»*: s.’A\.
rK »onr»igné offre en venta un fond* de c«msmerce cnn- !
J Mtiértiblu et Lion aa-orti <l« VINS TRES HAS,

EPiCElinss, LlQl El RS, FRI ITS NUI VKAl X, et* ,
etc. -------- — -,-----

5 p. 100 D’INCOJIPTi: Tou* ce» urliolè» »ont pr«»pre* i»«ur «le» Cadeaux de l»
Sur les achats au o/nvtunt s devant a deux i nouvelle »m««e.. / , îr*(r Une visite c»t reH.ectueu*emcnl Holllcitée.piastres et au-dessus. ■ ' ■««*« »*■

CADEAUX
I)K LA NOUVKLLK AN NKP.

K M«>ji»ign6 a rcfii, urjwurd’bui, un asaortiment 
chtisi «1«

Pailuui* iis oitia de lliiuiuel en Cruches en
V'erre,
Do do en Va8C.h Opale,

Kau de Lavendo «le Kiniuul,
\’ii..:i^rc de Toilette dt Kimniel.

—AlUHI—
Un asaortiment eom| let «le 

P«.t« de Fantaisie jmur In Tnilotte, 
liiuiteillos «le T illclle do g< lit,
Iioutuillos d’Udeur à g««ul««t couvert en argent,
It-.ties it Toilette,
S i«-het- en S..ie, tt»., etc.

VINS.
Importés dir< efement \ ordre.

31 déc. 1864. DJ82

JOHN W. Mi LEOD, 
Chiuiisto et Di"gui»te,

porte 8 iint-Joan.

IV

importes cm ctousi. m a «*r«iic. „ , „ .
Vieux O’Porto clmiai de Klng't..u ot Fil», , En futaillc.s et PAU FUM KHI J'j ! FAltl* UMKHIK* I 
Xérè* choisi do K ingstun ot Fils, on bouteille* I
Vioux U’Porto fin do Y*iui et Cto., I do
Xé-rè» do Yaasi ot Cio., } 30 rebelling»
Xérès d'O’Purto de Uflley, Cramp et Ci#., i ù 

Do do de tlruhain, | 6*1 «’’helling.
Cluret» des meilleure» marque», I par douzaine.
Champagne» cachet vert,

Du Lac Doré,
Do Lac Dur,
D« Comte «le Thi.ro,
Do Marqui* do Banville,
Do La Tour do Buuzy, etc., etc.

EAUX-DK-MK.
Kau-de-Vic de la Compagnie de» Vignoble*,

Do do* Vignoble*-L ni»,
Do do Julc» Robin,
Do do Uennes*y,

En futailles ot on ix.utc-illc», palo et fointé 
schelling* juaqu'à 60 acbelling' par douzaine.

Genièvre iiolland «lo DeKuypcret l il»,cti tonne* 
taut», et en « ai*»c- vcr:e. et rouge*.

WH IS K K Y I.COSSAIS.
McAlpine» (Old Cabinet Usquebaugh,)
Olenforth et 8tewart»,
Farquha;»on et Cie.,
T bins, (Fino Uld BltnJeJ)
Hey* ' do
Vin do Gingombro «io McLaren,
Porter de «luine»» de Dublin, eu pintes et « b pine- 
portor de Ilibbert <le Londrc»,
Bières anglaise», etc., etc.,
Vieux Whiskey de Seiglo,
_ -- Torn.

depui.- 30

Genièvre Old '

FRUITS XOUVKAUX.
Raisin.' en lit* do Laidrc-, en Ih.«te», dou.i b ile- et quai t 

de boite»,
Raisins Muscats do, «io d<«,
Raisin* Sultana*.
Raisin* frai» do Corinthe,
Ecorce* d’Orange et «lo Citron,
Epices odorante» de Londre.,
Aveline» anglaise.',
Amanite* écatôe.- douces,
Noix, Brune»,
Gingembre confit et Ch«»w Cb«.w,
Sauces, Marina 1e* de toute - e.-p- es avec toiiaic» utti le. 

néce»*nire» pour la .-.« .-on.
FRUITS A BON MARi llÉ.

Raisin* de Corinthe 6 w«u- par livre.

THES de NOUVKI.I.h RKCOl/lK.
Old .Moynfie Y*«>n lin, 

liyion Twankay,
Twankay,

Japon llyst.n,
Oolong,

.S'U«'h«'ng Congo u Anglu.* t«è# tin.

Café Mocha Java,
Maracaibo et

Laguara,
(moulu chaque tuatiu.)

Cocoa Xib»,
Cocoa Shell»,

Mott’.- Br«'iua,
Cbocola* de Ta) b r,

Ca«-a«> de Dunn, cm , et.*.
En vente en gros et en d< tail chez

j»ii\ TEUTi:,
N«>. 2u, rue Sa«t«t Jean. 

Québec, 20 déc. I&64 1V38

Dispensaire de Québec.
I E m»u« signé vient «In rr.’eToir, directement «le» célèbre» 
I j nmi.-uns «lo Lubin, Bimn.el, higgo, Gornell l r« rei,

un a...... choisi de PARU MEIUK et POMADES,
. ,i!ii|i'« - «n t« t «no ratifié d«- Parlmu» uouvenux et à 11
iii«m|.-.

—At'88l—
En main», un »a*i«>rtiinent do 

Rouf, il hr dr Tod. tie,
H on h C 1rs d Odeur à GonhJ d’Ar lient,

R/ct/rs a ( hfV( ur, u Dents >t n Ongles. 
Ktunevniiété d'autre» article* do lYileltc propre pou 
de- Cadeaux «le la nnuveile année.

.ItillN K. BUltK K.
CniinUto et Drogubtc,

Disp* nsairo de i^uébec,
:;| déc. 1864. l. s.’l March.' de la Haute-Ville.

CADEAUX DE *0EL.
Le» «oussigin viennent I'. tuler «-t « tirent en «ente À «la 

l’rix lit'* )(• luit»,
Un Riche Assortiment de Marchandises

1*|. près pour faire «les
Ctuleuvx.de Nfnl >t iln ^i.in'il An!

DAVollt t
Patron* de Robe* en S«ùo unie et 1«- goût,

Popeline»,
Delniue»,

Wincey,
Article* de Mode»,

Chapeaux de Femmes,
Manteaux,

Gilet»,
Châle»,

Col»,
Man -hottes, etc.

"«fT Le prix eet marqué en chiffre* distinct».
F AS DK s K CO ND PRIX.

UEIIAN FREKKfl. 
(Ci-devant O'Neill et Ib-han )

,Commercial House,
Québec, 22 d«;c. 1864. 1013

IV

c

l>KI\TII(IX
LANC DK PLOMB.

ZINC,
NOIRE.

DE COU LUI i:>.
En ••aiibtrcs «le 20 livre*.

En «ento chez
LEMKSl HIER et « UAMI'I N. 

3 j»nv. 1100. 1

vi m.
TUAMPAtlNE- I arre.en pinte-et lu pine . 

O'BORTD— SenJcmau.
XEBKjJ—Pemartin.

En venu* cher
LKME>UKIEK ci CIIA.MPI"N. 

3janv. I^i. »

l'ortlaut’ fi» I il «l«* l’Vr.
De Huh hint, Isnahfs.

Le soul manufacturier pour TAtuir uté.
En rouleaux de 4. pou ■«- et muin*.

P!n vente chc •
LF.MF8UHIKR et CllAMPD'N. 

3janv. Iséi. *

t'onhifH1.

MANILLE- lmp rt. et UanaJien.
Cordage goudronné, do d».
Ralingue do d>«.

Eu vente chez
LEMUSURIER et CHAMPION, 

ffjanv. 1005. 5

Toilt* a Voile.
T S assortiment con»«dérabl# do diver-c» «jualit. ». 

En vente chc*
LEMESl HIER et CHAMPION. 

Sjanv. I60.’«. 6
Ü

MAN T ILL lit» ET GILETS,
a nsa

PRIX RtDUlTS,
avant nt rntxnnt

L'mso/timent de Mantilles Epaisses p ur 
1 IV i er.

Allez visiter cet établifftmant, lc»|rix surpren
dront t« ut le monde.

I.AIRD et TELFER.
34 dé««. 1004. 1957 ____ _

VI T Ml NTS DE 1 FSï OUS.
VETE.MENr.-' DE DESSOUS POUR DAMES, 

t iloç ti» en Laine j»our,.Mo»»ieur»,
Vc»tc* en L.v.ne pour » e**iei.r».
Bas de Laine fait» au tricct p-ur Me*.-ieur»,
Ui'et* en Laine au triad pour Messieurs.
('.«leo.-ns de Laino j «.ur Enfant»,
Veste- en Laine | ur Enfant»,
«'li • -il,cs de Lame | our Enlaut»,
La J«« t««uti*s le» grandeur* |>««ur mettre par.deatu* 

i le* pantalon»,
Crut ato», \ mie» cii I. une,

- Mitiiuic» en Lame,
i Mitaine» en Ki.l,
1 Gant* bot «lé». Nuage»,
, Gilet- et Yc»lc* a la Garibaldi.

LAIRD et TELFER. 
f. in d<\« rue- H pc et Li Fabrique, 

l 1 v 50

(vN peut en «*c moment chm-ir »ux magasins «le.- -ou»- 
, » -igni» un Pianu piovenont de cinq de* meilleur»

1 fabricant» «le l’Amérique. Ce* in-tniment* - nt gura;.t«» 
j. ur i an* ; il seront «enTu» â «le* prix réellement plu» 
i i- qu'oti le. paie û l’en in. Paiement» fa «le», et l'iam - 

i -h se-- :i«l«s main prison «-change.
Pi.:no depuis $30 jusqu’à $3^0

CA8L) KT Cie.,
2 « ,| .. i>«u. i:«;a E. et C.

Palinii pour tout le monde
l.e ii»-i,-aé offre en vr- 'e

a i>i;s fhia KKi>nrs,
I --rtiu.cn' - -1 « il Io et I « n -h«.i-i «le B ATINS de 
l i .1 l ,o inauufaîturo -b- M> ul»»n Fi ie«, >liefiield, 
|.:i i -. ii le - j «el» u> trouvent toute» i« » vari-t.-a r»n"inœ« e»

i ii curomplr de IO |>, IOO
Sera n wrd »ur «et article depui* ce j-urju*«|u'à l«-r 

janv 1er prochain.
[ C'e*t maintenant le ten.p'Je taire v - achat» p ur 

le- Cadeaux de N I et du Nouvel An.
8A.M. J. 811A W,

Rue Saint-Jean, Haute-Ville, et 
ltuc >’ou*-le-F« rt, Basse-Vil'e.

0d«'O. ISfii. 1883

Iviiiii du lu J.miai«|i;r.
i tZ I )gIN«, «*N8 \ icox Hum «L1 la Jau»ai«|Ue lup'-rie

» ) | en douane ou droit» |my «‘*.
p'n vente chea

M. G. MOUNTAIN.

LANK.' Gllîl* KT C"
OFFItBXT B.V VF S TC :

Mm

MELASSE ! SUCRE ! '
ST DÉHARQ1 É HT A YEN

J, B. RENAUD.
ua le,

V INS O’Bl'KTO de Chamuo. Fil* et Silva~U«'»ch« «--i» 
. eu quart» le baril-, en pij-e* et «'ait •». 

r«'- «io Abbe et I «a*i— un a».»«>rtiment complet en
----------- i qunrtaut* et pi|«e».

RÉCEMMENT DÉBARQUÉ kt A VENI RE BAR Bourg«.gne, Tanag« lia et x.^rèa c« minun, en quartauu
1 el pi * *•

E.iu de-\ te do la C« mpagnio de* Vign-ble*—un et «teux 
eu quartaut», pipe* et cais*e*.

Genièvre de DvKuy per et Fil», et «le UeiAer, en t- «ne» et

JALSKBARK1LLK DK BRISTOL,
^ Bilulo» de Briftol,

TrC»««r oe» Nourrice* de Bi«*ault,
Recul» ratcur «le lUdwa.v,
Bain Killer de Berry Du«i»,
Bain K illcr de Curtie 11 Berkin»,
Pa-tillc» i«our le.« Ver»,
Sir« i> Calmant de Mad, Wtuslow,
Pilule» do Ayer,
SaDopurcille de «\yer.
Pectoral de Ccri»»* de Ay«r,
Baume «le M i.-lar,
PaetilKi» «le Br.-en,
Amer* de llostetter.
Extrait «le Buchu de il*lmb<d«I,
Baume Pul aouaire,
Huile de Foie de Morue préparée «le Wllbor,

1703-3 “]3 But. 1804- -Siu-Jlpa

Huile de Foie de Morue pure, qualité supérieure, àla 
bouteille ou au gall«>n,

Huile de faster eu l««>uteille» «le toute» grandeur».
Cudbear «u Poudre Rouge p«>ur teindre, B* i» «le Tein

ture, Teinture» de Reed do toute* le* c«>uleur*, Exter- 
tuinateur, Cordial, «ipojeldi'c, Baume Pectoral, l.«-en,-e 
«le Menthe, tlarglmg Oïl, Pripsration» Fra isai»*» 
de Griuiault et Ci*., telle* que Prcparatmns au Mati«*o 
Sirop de Kaitôrt Iodé, Sirup au Curate de Fer, *t«-., etc.

ATTENDU DK JOUR KN JOUR:
li«i douzaine» Parfumerie» assortie», de 6» à 4«i.« la d«>u- 

tame, de la célèbre mai»«>u de Rimmel de Ban» et de 
Londres.

Maaaieura le» marchand» de la campagne et autr » »«>nt 
invitée à venir juger de la qualité et counaitre Ua prix 
avant d'acheter ailleurs.

KLASS1 DK MOSCOU A DE,
. M. l.«»-«• «le Deiiicrar.i,
30 Kmcaut* Su--re brillai,: Je M 
Rum «le Dénierai u,
W ht*key 50 O. B.
Whiskey (Old K«e).
lin assortiment do lh.; «-i->n>.»t «:.t en I «lu J.»|»>n. 

Uy*«mTwankay, lly,«>n. Iiup«ria1, Gm.p e.ier, 
et 8*>uchotig.

S y np doré extra en quart»,
Tabac en Fouilb cl»- i*i, eu b««u, auU et eu balle-, 
Taba«' coupé et « a pou.lic.

tharuue de laUv<pte t Precuna > de Rot 
trrdam :

Gem. vre «le DeKuyper en I dte*.
Dr la barque < C■ mure » </ .l/U' «*•*

ilenii'vre en barrique* et en l> n *•
01 ta barqut i > -1 ttrt t

,'.llù boite» d«* Vitre* Je llelgi«|ue d» toute grandeur ; et 
liver* autre* artmle- tn p b a ■ nutuérer.

Quebec. 18 n«'V. 1864. l«68

ROS
,1 V «en.ii«« par

la twv. Ia64. 1160

(fKl S Cl1 4*' l"*a' ** ll^-

J. B. KEN Al D.

quartaut*. er en .-ai**e» rouge* et verte' 
i«p| q,,*u Jr B «oth et Bernard, en iiuartaule et eai**e». 
Whiskey E. »*ai* de Gieulorth. et l’..i»le«, en quarUut*

rhamr /n<*. diver** fiiâr-jutee
Y in* Claret -Cbate « i L »t..ur, Haut Brion, Cbabli*. St 

Julien, St. Eluda II, Bourgogne.
Liqueur- Véritable Gran-le Chartreuse, Blanche et 

W-rfe, C< (•enliague, Cordial «le Ceri*e, Maraschino, 
('lira- «, Cor.liaux tran^ai» a»-«>rti», K:fK'b«*a*»er, 
Ab-vnthe, Vermouth, etc., ete.

14 de«*. Is64. l»t>0

li^auéw de la lia haut*.
lm| rt. par le U • «, «vie de New-Y«ik.

^,1 i ) U W i t 'DIARES choisi» Je la Uavatte 
#/\ I\ r\ » v diverse» marques, Regalu», C n- 
«•b.i», L«*ndre*. (tpera», Cazadorv», Bre»andoe.

Eu vauie ehes
LANK. GIBB ET Cie.

Il d •• 1004. 1011 ___ _
t'a IV*».

i «u i OAI'S, Cale irai* «le U Jamaïque,
: I v»C t 50 »a«'» Cale tupérieur de Java.

En «-ente ehex
LANK, tilBD ET Cie.

I 14 dfc. i864. 1011
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C’csl domain que commence la session 
parlementaire la plus importante que nous 
ayons eue depuis l’ère constitutionnelle de
1781. . , .

Deux grandes choses, peut-être trois, doi
vent s’y accomplir ou tout au moins s’y dé
battre : la confédération de toutes les pro
vinces de l’Amérique du Nord et, implici
tement, de tout le territoire britannique 
encadré entre le pèle nord, l’océan Paci
fique, la ligne 49 et l’océan Atlantique ; 
le code civil, dont nous n’avons pas besoin 
de dire l’immense importance pour le Bas- 
Canada, et le traité de réciprocité commer
cial») entre le Canada et les Etals-1 nis.

Ces questions vont soulever des (Ebats 
importants sur quelques-uns desquels sera 
fixé l’tcil du monde entier, car ils indique
ront qu’une nation nouvelle esl en travail 
d’enfantement.

Nous avons déjà dit ec que nous pen
sions du résultat définitif de la lutte engager 
dans les provinces atlautiquesentre les par
tisans et les adversaire* de lu confédéra
tion, à savoir, que la confédération triom
pherait dans la N-mvelle-Kcosse, le Soii- 
vean-Brnnswirk »*l t’Ue de l’erreneuve, 
mais qu'elle pourrait bien remontrer des 
obstacles sérieux dans I ile du l'rince- 
Edouard L»* revers, dans celte derni«*re 
province, serait, Ct’pi’iitlant, sans grande 
conséquence.

L** projet d»* la convention est bien ac- 
cueilli en Haut-Canada par tous l«»s partis 
indi'tiiu tt’iiiciit, i*t le succès de M. Hibbs, 
causai v .lit ur, à Ontario sud, comté radical, 
ivpivM'iil» aupai avant par M. Mowatl,contre 
M. Farewell, radical, mais non portion, 
au>-i explicite <| le 1m de la confédération, 
eu e>t mie preuve

c Mr. lo nilactour,
iDo tous les Aotss qui ont été paesé», ®e> 

J jroièrea années, par notre LégiaUturs, il n eo 
oat, peut être, auoun qoi ait été aussi » van ta- 
gens ans habitants du Bas-Canada,que oelui de 
l’abolition des droits selgnouriao* ; espendaot, 
ohoae surprenante, une partie importante de cet 
Aote n’a pas enoore été mise à exécution 
noua voulona parler do oe qui oonoerne la com
mutation de la tenure dans la seigneuries do la 
Couronne.

s Vous savez que l'Aoto 10 et 11 \ ict. 
Chap. III, donnait le pouvoir aux censitaires 
do la Couronne de commuer la tenuro de leurs 
terres en oello de frsne et commun uooeage, en 
payant, pour cela, lo capital dont loa cens et 
rentes étaient l’intérôt annuel, ealculé au taux 
légal, et les lois et vontes qui étaient le dou
zième du prix auquel la terre, qui devait ô;re 
commuée, était eatimée, ou • n laissant le capi
tal à constitut, dost l’intérêt était payab’e an
nuellement, d la Couronne. Plusieur* censi
taire* ont ainsi, en obtenant 1a commutation

Lo llerald do Washington dit quo la seule 
affairs qu'avait M. Blair à Uiobmood, était de 
reoouvrer un certain nombro de dooumouts 
privés importante, eto., qui lui ont été enlevés 
par les confédérée lorsqu'ils se sont avancés 
sur Washington. Oe journal ajoute qu’il a été 
reçu aveo bieoveilhnoo par Jcff. Davis et qu il 
a eu une conversai ion franche et ouverte aveo 
lui^t quelques autre*, mais qu'il o en est rien
résulté. ,

L) bruit qui a eo iru que Jcff. Davis avait 
écrit au président Lincoln, lui mandant qu il 
reoevriit volontiers «les cornmpavird* porteurs 
de propositions do p *ix, e»t stn» fondement.

Des troupe.» ont été onvnyécs sur les lignes 
de l'ICtat du Maioo pour parer d tout événe
ment. Cotto mesure do précaution est mo- 
livéo par les récentes difficultés oanadionnes.

U oc dépéch) tic Colorado, datéo du lt», 
mande quo 200 Indiens re sont avaneéa sur oe 
point, samedi dernier, ont commis beaucoup do 
dépré dations, inoondiant tout, volant chevaux 
et autres animaux, eto. Ils ont aussi détruit la 
ligne du télégraphe et emporté le» fils. Elude la tenure de leur* terres, laissé le capital d .. - - ...... ... i.rtn n-oooaiilul et coatraeW p.r 'a en ■ dette «nver, la .icnr. peraonne. ont SUit»<« , “»«• ‘ «» 

Couronne dan, le but d'Ovitor lo» lod« et vontes connal [>M cnc ... . . j'. „„ ..ti
n en

-mit!»

d l’avenir ; mais, puisque les lods et ventes 
ont été abolis, dans le Domaine de la Couronne, 
le 30 mai 1S55, vouloir, depuis cette épvque, 
leur faire payer c-s itttéiêis de constitute serait 
de ta part du gouvernnnent un aote contraire 
aux intentions de la loi que nous aluns ciper, et 
ce serait, en même t*rap4 p»’ ld niênv\ main
tenir un *yvtè-ue perpétuel de lods et ventos.

> Aussi, est oc dans le but de remédier à 
tout o-la. et de venir en aide aux censitaires 
d*' la Couronne, quo l’Acte d’abolition des droits 
seign u-iaix dit : (Ch»p. Il, Sect. Cl des 
Statuts 1t.'fondus) qu’attendu qu’aucune partie 
ie l’appropriation faite en aido des autres o n- 
•«itairi?, ne s’applique au rachat do§ droits sei- 
gaeuriaux dsns le Domaine de la Couronne, 
le (louverneur en Conseil pourra, a’il le 
juge à propos, accorder aux censitaires des 
dites seigneuries, sur commutation do leurs 
terr >, les avantages et sou’aucuu-nts égaux à 
ceux que l»s ccnsit îirua dans d’autres seigneu
ries se trouvent avoir obt'nus, en vertu do 1 a- 
bolition dos droits seigneuriaux.

> Ju-qu a pré«eot, cette question, oomrae 
oous venons de le dire, n’a pas été prise en 
con-idé'ation ; mais il parait que >e gouverne
ment a l’intention, aujourd’hui, de s’en occu
per, et d’adoptîr uoe mesure, à ce sujet, qui 
devra rendre just:ce à tous les censitaires de 
D Couronne, et les mettre sur lo même pied

<Ufrad» uh 0«M uni juitu. DdpoullU «t i -Sou» oc titre, Dette de cabaret d'un mina 
chaaeé do ma patrie, j’ai dpouaé U moi® du [ royal, lea journaux allemand! racontent 1 untc 
pou pie, dont I® sang remplit moi velnei, et je , dote auivante : . .
no saurais regarder en arrière ; auaal, plutôt1 Loraqu’en 1849 un corps d armée prussien 
<iue de fléchir, suis je prêt à m'offrir en victime tiaversa la Bavière rhénane pour passer m 
pour I* plua sainte des eanaea. Ithin, qui devait servir do base d opération

> J’ai pu déjà braver la mort, et je ne aaii contre le pays de Bade, le prince royal do 
oe qui arrivera si l’on me livre. Je puis mou- Prusse, alors général en chef d: l’armée, s ar- 
rir en di^ne tils du Sud, et 10,000 agonies à rêta pendant deux jours avec sa suite dans un 
souffrir ne sauraient me faire regretter un seul hôtel d'une petite ville bavaroise, 
instant la part que j’ei prise à oette grande , A son départ, l’aubergiste présenta au prim e 
lutte. J’ai eru que le Canada soutiendrait son royal, qui est le roi a duel, pour nourriture et 
antique réputation et me garantirait la neutra- logement, une rote s’élevant à 200 thalers. Le 
lité proolamée par 1a Reine. Ce n’est dono pas prince lui répondit qu’il ne pouvait salutaire n 
•ans étonnement Que j’ai vu son gouverne- sa prétention, attendu qu'il était du devoir du

sa

l’o journal de Wilmington, dans un article 
sur les défense* de Wilmington, donne les 
renseignements suivants : Le fort Hihtr a »- 
canons ; le fort Osvvo!1, 87 ; le foit Johnson, 
10 ; le fort Philipp, tj ; la nombre des canons 
de* autres fortifie liions est estimé a JO canon» : 
total 2nd.

t «n h ut luaxmuKtt.
Mardi, 17 janvier.

Un individu est coudamné A 1 amende pour 
avoir été ramassé en état d’ivresse dans la rue. 
Deux autr .s sont emprisonnés sur leur propre 
aveu de vagabondage!

Une poursuite pour avoir laissé accumuler la 
neige A la hauteur de plu» d un pied vis-à-vis 
aa résidence, est intentés contre un résident do 
la ru**...' t le défend ur est cjndauioé à no payer 
que les frais de la poursuite.

ont eu lieu t‘n , d’éga i é que les autres censitaires do Bn-Ca 
nada. ,

» N 'ua ignorons encore, sur quelle bas? a ac- 
coup ira c.-tte égalité et cit e justice. Il cet 
c .ur. dins tous les cas. que la loi, dont noua 
parlons, doit avoir un effet rétroactif, et qu’elie 
devra atteindre principalement ceux qui ont 
commué avant le .’>ù mai 1 "^*5, époque de 1 a* 
bo itioa des lr>d* et ventes, puisque ce sont eux,

Il ms quelques-unes ion 
p itn*i|t * «I»; la nomination 

législatif, et la question »le 
a t>»i y préoccuper un peu

Q ielq i«-> a"
UauDCanada. 
désapprouve le 
pour le Conseil 
il»*|***nvi parail 
I**' «splits.

L** Globe recommence ses calculs pour 
prouver aux provinces dVn l>a* «pie. dans 
un t
maj......... ~ - -, - -- .------ , , . , - ,
commune», -ur toute la confedeialion. époque, (il* sont en petit nombre, parce que la 

linon- parait évident maintenant qu’il coi;nautiuo aujourd'hui n’est plus oéoeisaire i
ne d ivent presque rien, puisqu ils ‘ A

temps donné, le llaut-L mad » aura une (jUi p »r ten t encore le fardeau des lods et
iorité d«* J9 vuiX, dan* h chambre des ventes ; ceux qui ont commué depuis catte

v»*ut faire manquer la conf- deration ut
foules le» provinces pour hii substituer celle P*J-r que
d*1' «I- i\ Canada* seiil<*ment, qui ferait j ° E 
miteux son affairi*. lé* «|<>i nous affermit 
dan> celleco»i*iClion,c’est qu'il a soutenu, 
conlr«.‘ M. liibbs, M. Farewell qui a été b»in 
Je »e prononcer implicitement sur celle 
question impôtl inte.

I»mis le» provinces atlantiques, l'on n’a 
guère discuté »»ncoreque la question moné
taire : » \ ir tel--n » i- plus, aurons-nous 
inoin-, d-'pcti-*roii’--nous plus, dépense

presque rien, puisqu ;m n ont à 
jue le capital dca ceaa et rentes, qui 
j p u» souvent, qu’une bagatelle, 

i > il nous était permis d'exprimer une opi
nion à c? - Jj't. le mode, suivant nous, Ij plus 
équitable et le plus en conformité de la loi de 
grâcr, que nous venons de citer, pour régler 
cette question, serait, de ne pas cx ger en en 
tier le prix de commutation, mais de considérer 
oe# constituts comme des arrérages de lods et 
vente- qui «iraient cahuiés. suivant l’acte, chap. 
43,»<ct. C (l.is statuts refondu», à un ving- 

_ j tième du prix auquel la terre qui a été com
muée. a été estimée dans l’acte de commutation,

•aus étonnement que j’ei vu son gouverne- sa prétention, attendu qu 
ment agir oontro nous. Tout oe quo je de-1 pays do Bavière do l’héborgor ainsi «in*3 , 
mande, c’est l’administration de la justice. Je suite ; mais quo, dans lo o s où on no lut paie- 
suis complôtecneot tranquille sur l’intégrité de la rail pas lo montant «le sa uoto, il n’aurait qu a 
cour. Je puis eepéror que le juge, devant lequel s’adresser au muréchulat do la cour du prmeo.

La "* ni !• gouvernement bavarois
n'ayant ctu de leur devoir do payor les dettes 
personnelles du prince do l’russo et do sa mai 
son, l'aubergiste s’adressa à Berlin.

Ses déinarohos réitérées étuit demeurées in
fructueuses, le muitre d'hôtel présenta l été der
nier, à Baden-Ba»ien, au roi lui-im-mc une pé-

je comparais en oo moment, ne pourra que 
me faire droit, dussent lea oioux e’éorouler, et ie 
sais qu’il met le sens de In justice su dessus de 
ll'influeoce gouvernementale, et dea olsmeure de 
a crainte.

« La drapeau anglais a toujours été l'em
blème do la protection pour l'opprimé. Aube- ......,------------------- . t -
soin, je pourrai vérifier lee paroles suivantes de tition dans laquelle il sollicitait de Sa Majesté 
S. II. Seidon, secrétaire de la guerre : < Lieu* le paiement do la dette qu’elle avait contractée 
» tenant, vous parte» pour une mission dango- j comme prince do l’rtisso. Leroi

loti- nu j» muni» . » J o tte terra est situé: dans les limite# do la
Un ) tient, O'pendanl. au principe d*; la j ..tjj j. Q^ben), et à un seixième du prix, si

c.lo c t située en dehors de* limites di la «1 te 
cité, et de faire remise dis intérêts dus à tou- 
ceux qui, dans t:l délai qu il pUirsit au gouver- 
netiicr.t de fixer, payeraient comptant lo
tal ét b'.i do la manière que oous vcooas de t

nomination pour le Conseil législatif.
Eu lii«41unadat l’on a »11ulo toutes l»?s 

questions qui p uivont s irgir du projet. Le 
parti democrat»; ' a reii'é tout sou pa*5'! 
pour combittre, dan** c»; projet, son aJv-*r- 
saii»i naturel, le gouvernenient.

Pour I bwui ««»•■» y - — _ _ _ _ _ i
lions encor») que celle de 1 ar.n:iit. il y a les . , îooiçtcoaps, qu’il est convié par la loi de
que-tions rdi;ri»Mis-*S »'*ual»,s et natio- r^.^i;r il toucherait de suite ceruines sommes 
liai**-. t.V»t n.i qu»; so trouv»;nl pour I® J qo’il serait difficile autrement de faire rentrer, 

lu projet.lu- plu- grande- diftieulb*» ; j (attendi qu'il n’a pas le droit de* demander

s i.-.-é er, ou telle partie d'icoîui qu’il jugerait 
Par cc moyen, le gouverne

FAITS DIVERS.
—Lo froid ne se ralentit pas depuis quel

ques jours. De fait, sauf les d»’ux ou trois pre
miers jours du nias, nou» avons eu peu de ré
pit : tempêtes de neige, les plus grandes que 
noua ayons eues Jip'iis peut être plusieurs an- 

, nées, et un froid intense. Tl n y a pas qu ici 
i que le froid se fait sentir, à Montréal aussi le 
1 thermomètre a bais:é beaucoup. Hier, il mar
quait 8 degrés au-dessous du zéro.

__Lo pont de gl-.ee devant la ville est dans
une condition do» p u- exe fiente* et la commu
nication. est on n .■ p^'Ut plus facile entre Qué
bec et Lévis.

—A 5 heuic», oe matin, un incendio s’est 
déclaré dre? une boutique en pierre à deux 
étage» située on arrière de la maison occupée 
par M. Andervoo, sur la rue Saiut-StanUla?. 
Le feu avait déjà fait tant de progrès au mo
ment où l’on s’en est apptrçn, qu il a été im 
possible de 1; uiaitrisi-r et que le bâtiment et 
tout son contenu, consistant en voitures, outils, 
eto., ont été réduits en cendre.

Le premier étage de cc bâtiment était occu
pé comme boutiq»ie pir M. McKnight, caros- 
sier. M. Anderson avait une certaine quan
tité d’cff.ts dans l’étage supérieur.

La propriété appr.rticnt à M. Kuthvcn.
M. McKnight aune assurance.
— Un cheval appartenant à un cultivateur 

qui venait vendre des produits au marché, a 
pris le mors aux deots, hier matin, dans la rue 
des Foués, Saint-Koch, et s’est lincé à fond de 
train dans la direction du Balai.-». Il a parcou
ru ainsi aveo une vitesse toujours croissante 
uni a sa-' z bonne distanc* avant qu on ait pu 
l’arrêter; rutii il nc-t arrivé auoun accident, le 
propriét «ire n a eu qu a riaiass-’r de distance 
en dist-no: les off U que contenaient la voiture 

eapi- ] et que le cheval avait st-njés sur «a route.
— Lo Chronicle d: ci matin dit qu’une per-

• j | i; i f irj M»/u v ».i ii». iii'/ii »• . , *
’* 15 ll e*1 J 0U}re:f j men Omettrait fia à uoc question, pendante de
:or»* nue celle «le l argent, il ' ale» .

i|i|pr»»jei.ies |»l!i- é'< utiuu» uuu .un*-- , i , aircnua qu u n » p»» »»■■ v».u.» 1°
m n- *-ll»-- il»; sont Pî» inuirmoiitobles, car capital de ces constituts mais seulement les inté-

‘tre, rê*s à mesure qu’ils deviennent dus) et, parquoique- légers changement- dans la Ictt 
« li.ing*,m»*nts qui n'affecteronl en t ien lc- 
iiilèiêls »1« - auties provinces, feront ae- 
cii'ullir la constitution nouvelle par i iin- 
niHiise majorité de la population du pays.

>..us |*ouvoiis dire, sans crainte, qu’il 
e-l puwligiem que la convontion ail appro
ché -i ;....... I ••quité, apte- . ‘. s jour.**
de travail «eulem'tiil et au milieu de tant 
et d imioinbrables ob-lacles.

doj-u» tout, il accomplirait un acte de
a Justice.

> Qjébcc, 19 janvier 18G5. »

On lil dans le Canadien, n. de lundi, 
l'exliait -uivant d une lettre qmtson rédac
teur lui adr»*s»ie «l»t M»»ntr**al :

(OV-KII. UK VII.I.K.
Mardi, 17 janvier 1 

Brésccts : le Maire et les conseillers O'ürico. 
Withall, Dinoing, Ifuro. Lavoie. St. Michel, 
Lcmeiuricr, .Vaio, Kirwio. Kinfrct, Dussault, 
Bolduc, llimc», Burns. Roy, Pruneau et (.’ôté 

IjC Maire »1 t que citte réuoioa du Cuqs.û 
av^it p*.ur bit de n« nm^r les comité» perma- 
n'.-nt» du (.’oosei! pour l’année courante

Le conseiller Roy propose quo le Conseil 
nouitn: imuiédiatcrnïot un comité spécia de

o» nt. Tou- ce» gens-là .-’sccordeo juste iskz 
pour ne pis s’entredéch r*r. L Ordre rit de 
YlJminn N atonal*. 1 Union Nationale -e mo 
que de Y O'dre et 1*» ancien* déuiOcr.tei lèvent 
lis épaules iorsju ils entindf Dt parler nati»ana 
lité. L'Ordre voudrait remplsccr M. Dorion 
p»r M. Lafl imme, I Union JVo/ionaèe par quel
qu’un qui n’est point eocorc trouvé, en atten
dant la majorité de MM. Lanstot et David. 
L Ordre et 1 Union Jfalvrnalt voudrai -nt un 
parti ouvertement national, les ao.ii de M. De- 
rien aimeraient à r cueillir les bén*fii:s de l'a
gitation nationale, sans renier leur» tuerçtc* 
doctrines, enfin les démocrates qui s ab»tien- 
nent désireraieut rompre toute retenue, j ter le 
ma«que et accepter la confédération dans l’»s- 
poir qu'elle favoriserait la fusion des races et 
1 absorption de noirs origine.

> Mais, je le répèt*, le* uos et les autre» «-ont 
•onvaincus que leurs effarts sont vains et que la 
confédération s'acootup iia.

> Montréal • été dans oe» derniers temps 
beaucoup plus occupé de 1 sffaire de» marau
deurs
■e plaignent
nion publique ett bien apathique

qui se compo-e de MM. Hearn, Renaud, Bru- 
n au, Limcaorier et BolJue, qui ont reçu la 
majorité des voix.

Le conseiller Lemesurier propose l’ajourne 
ni^nt du Cooaeil à vendredi prochain.

Li conseiller Ktrwin demande si dans l’in 
tervallc le comité apécial aura le temps de nom
mer les oomités permanents.

<)n répond affirmativement.
A.ors la motion est adaptée et le Conseil s’a- 

journe à H heures du soir.

I.Kfe l»tHNhlW I»R NOS I.A'.S.
Lu United Ven ice Gazelle rcçui; par la 

dernutre malle dit :
c Le gouvernement fédéral ayant, en confor

mité du traité, d/noé avis de son intention 
d'augmenter tes forcïl sur les l*ci qui coo*ti 
tuent le» limites eolre le Canada *-t l»s Etats 
fédéraux, on croit généralement que l« capi 
laine .Sherard Otboro sera placé au commas 
detucot de la F*roî anglaise qu'on y enverra 
aéo>—airemsut »

Sois t el Is* «l<*; lu gsserrsî.
(Par vois t/lègraphlqos.)

L général Dix a reçu, le 11 du courant, un 
télé/rarum* di général Ferry, lui apprenant 
qu le f #rt Fisher uv*it été pris d'assaut dan* 
la soirée du 15, par la division du général 
A»n».-i et deux brig tl - du 2l ni corp», aidé» 
d'un bat .ii on de troupe» maritimci. Las 
saut a été précédé d un violent bomharde- 

i 2 heures et demie do
fort

u. ...................... -«» « «•? » -
;.««»,« v,uti,..,u, lofi p'**»'", “*•" » i-rrr c“t,è''4'1 fi
,.uw.. ..t .t’.ihi'ittc., • • «“? »>>**»•* i« * •* h;r:.................

Le» fédéraux sont en po.iicsiion de tous le» 
travaux au sui du fort, et ont fait lObO pri- 
son niera, y sompri» 1« général W hitiog tt ie 
colonel Lamp, qui commandaient le fort.

Les pertes d.» fédéraux ont été très-grande», 
priricipalura nt ta officiers ; mats on croit 
qu’slies u'eioedcrout pas 5U<).

Il out pria 72 canons.
M. Blair, seoi >r, a lai-aé Ilichmond dans la 

jour né : du 15, et *'e*t n<i» d*- suite ro route 
pour Wellington. Rien da positif u a encore 
transpiré au euj t de aa mi-siuo. Blusieurs 
membres du corigrèict do 1s législature ss sont 
rendus auprès «le lui le 14, «.t deux eham 
brea «c sont formées de suite m oornité général 
sur is sujet ds l’uoioo.

coane iccinnuc a rr.ppjité chez Mad. S. Levy, 
one montre i’or et pluM -urs autres articles qui 
avaient di»paru lor» »lo l'inccndic qui s éclaté 
dan* le magasin voLin. lo 2 janvier.

—L'individu qui a frappé M. Ceo. Duval 
au visage, dans la soirée de jeudi dernier, à 
D station du chemin de fer. a pu étro arrêté su 
moment où il ch*r:h-iit à se p^dre dans la 
faulo qui se trouvât raiaembiée à ce moment 
D. Il a été traduit d vaot le» magistrat* de 
Lévi.» qui l'ont conla’naé â 81 d'amcnJo et le» 
frai*. Il *c uooiinc Biaudjiu.

—Les régi#trcs do !a o»th dralo anglaise de 
Québec, contiennent, pour l'année qui vient 
d expirer, 3!* décè», 21 mariages et 51 nui* 
sanocs.

—I. n journal do Davenport, la C nette, s 
publié i» li te des pertes essuyées par l'armée 
du Nord pendant la ca npa/nc en \ irginie, 
l’été d roicr. Dans la longue lista de» toé», 
on lit le no n d un canidim, M »rcel Aug:r, üls 
de M. François Auger, rospcctabli cultiva 
tour de i» faro.Hsc de Lotbinièrs.

Voici conmcnt une feuille d low» raconte as 
mort

t L».*s cam traies I: M iroil Aug tr, so.Jat 
dam 1» eompignio C lu Die régiment, qui *uc 
comba le 27 juin dernier, couvert do bles
sure», n'oubiieront pas de sitôt oelui qui fut 
si brave sur le clump de bataille, M affable 
dans le camp et de M bonne humour dans lo» 
marche». Nou» cùm©a ie privilège do faire la 
oonnai-smec de plueicur» di »»» bonnes qua
lité» du c«JL-ur, quand nous fîmes la oamp-gne 
dans 1rs rangs du lor régiment d Iowa. Ja 
mais ne vécut eoldat plus fidèle, camarade plus 
amusant et p'u» d :v.*ué. Combien de fois nous 
l'écoutâmes chanter la Martel?laite, alors 
que sa voix douco et musicale w: faisait enten
dre ù trivris le nu ge épui» de pousiièrc qui 
enveloppait dans leur marche les soldats fati
gué», ou au mi.icu de la nui*, alors que nous 
sentions l’inspiration d: l’hymne pénétrer par 
•a voix ju-tqu'au fond <io n «tre âme !

» Auger était un favori du général Lyon, 
l’iovita plusieurs loi» à venir rhanter la Mar- 
leilinie bous »a tento. Mai*, aic.ii fjue bien 
d'autre» héros, il est couché aujourd’hui dan* la 
tombe du soldat ! Puissc-t-il dormir en paix ! *

r.RHMAEAt.liEI B- UB HAINT-AI.IlAV.— YoUOg 
leur chef, a adressé le» paroles «uivantes à 
Cour de Montréal : — elle» «ont un appel ai 
éloquent à la sympathie :

C Le» mesure» de représailles m’affligent 
comme le» -.utr?», mai» j'ai tant souffert, en

s reuse, mais vous et votra commandement se- 
» rez protégés. > Et je puis dire anx bonnes 
gens do Saint-Albans que le ionr de ma mort 
sera uno cause de deuil pour les meilleures fa
milles de l’état aux Vertes Mootsgnes. Ma 
mort sera vengée par la sang dea offioiew du 
Vermont. Je le répète, mon cœur est prêt à 
supporter tout sort, et si la justice anglaise me 
fait défaut mon gouvernement saura me ven-
lîer- *Les autres prisonniers furent entendus de 
même et répétèrent leur première déposition.

— Le Salut public annonce la mort de M. 
l’abbé Bérod, rédaeteur en chef des Annales 
de la Propagation de la Foi. Il avait fait 
partie de» missionnaires diocésains et avait été 
prof’ssour au petit séminaire de Lyon.

— LTniversité de Paris vient de faire une 
nouvelle perte en la personne de M. N. Boail- 
let, conseiller honoraire de Y Université, inspec
teur général de l’instruction publique, officier 
de la Légion d'honneur. M. Bouillet, oui s’était 
fait un nom dans la soicnoe par scs publications 
philosophiques, était universellement oonnu par 
scs dictionnaire*.

—On lit dans le Précurseur d'Anvers :
< Nous avons dit que les matelots de la cor

vette américaine Niagara s'acclimataient si 
bien en B.-lgiqucque 25 manquaient à l’appel. 
Quoique depuis lors de nombreuses arrestation» 
aient été opérées et que la commodore ait pris 
les mesure» le» plu» sévère*, la désortion con
tinue et pour le moment 40 hommes manquent à 
bord. Ce» fuite» sont quelquefois accompagnée» 
de circonstances assez carieuses ; les uns dépo
sent leur équipement et après avoir acheté de 
nou veaux habits en ville, partent par le chemin 
de fer pour l'extrême limite belge hollandaise et 
tâchent de franchir la frontière.

* D'autres se rendent directement daps nos 
campagne», achètent blouses et autres objets 
des campagnards et prennent, pour atteindre 
leur destination, les chemins écartés et pou fré
quentés ; et d'autres encore, et cela au graod 
préjudice de nos oanotiers, le soir, détachent 
une barquette au port, descendent le fl:uve et 
s’embarquant à Flessiogue sur l'un ou l'autre 
bateau pour l’Angleterre, abandonnant l'em
barcation à son sort. Bour faire juger de 
l’audaoe de cea derniers, nous dirons que, dans 
la naît de samedi à dimanche, douze do oea 
déserteurs ont enlevé la oanot de notre douane 
et ont pri.t leur oourre pour Ficssiogue. Jus
qu'ici l'embarcation n'a pas encore été re
trouvée. >

—l’o grand malheur vient de mettre en émoi 
la vi le le Jodoignc, Belgique. Le peroepteur 
dos post».*. M. Duchaîne, sa femme et leurs 
trois enfants vicnncot d’être le» victime» d’une 
imprudenco qui »c commet souvent dans la 
froide saison. Le noir du 22 du mois dernier, 
un piùlo avait été allumé dans leur chambre à 
coucher, qu’ils occupent en commun. Le f u 
était alimenté au moyen do ohirboo de terre. 
Durant la nuit, de» parent», en voyage de noce.

3ui logeaient chez M. Duchaine, entendirent 
c» gémissements. Au premier abord il» cru

rent que c'étaient le» vagissement* d’un chieo ; 
mais le bruit persistant, ils se levèrent et écou
tèrent à U porte de la chambra contiguë ; i » 
purent tout aussitôt se ooovainere qu’un mal 
heur était arrivé ; ne recevant pas de répon*o 
â lour appel, ils forcèrent la porte. To spec 
taole affligeant »c présenta à leurs yeux. Les 
trois enfant* do M. Duchaine se débattaient 
sur le parquet, dans les convulsion» do l'agonie. 
M. Duchaine et sa femme, couché* dan» leur 
lit, ne donnaient plus signe de vie. Le* jeunes 
mariés ouvrirent aussitôt le* fenêtres pour don 
ncr de l’air à la chambre ; mai», hélas ! Mme 
Duchiinc et sa fille, âgée de 14 an», avaient 
déjà succombé. M. Duchaine était à l'agonie ; 
quant aux deux autres enfants, le» prompts »o 
cour» qui leur ont été prodigués font opérer 
qu'il» sont hors de danger.

INVENTION INTERNA LE.—L'ampereur du 
Maroc, avant de so décider à établir de» télé
graphe» électriques dans aes état», voulut con
sulter les astrologues de son empiro. Ceux ci, 
après uno nuit d’étuda de la question dée'arè- 
rent que le télégraphe électriquo était une in 
vcotion infernale qui ne pouvait attirer qu»; 
des calamité» «ur la souverain et »a dynastie. 
L empereur n’a paa cru, cependant, devoir tenir 
compte de leurs sinistre» prédiotioo». Il a 
donné des ordre» pour introduire oette amélio
ration dans »e» état» et a décrété que oelui qui 
oserait détruire les appareils ou les fi'», aurait 
la lête tranchée.

—Il existe en ce moment en Europe une 
ohoso merveilleuse, inouïe, qui est la propriété 
du roi de Wurtemberg : o'est un cheval auto
mate qui 'xéeute tous les mouvement» qu'on 
peut demander à un cheval writable. On lo 
monte, on le gouverne, et il hc prêle à toute» 
ie» f»ntai»i(N du cavalier. Le graod maître du 
Roi n’rf-t autarDé à faire fonctionner oette in- 
tére*sante créatioo qu'eu pré»anoo de quoique» 
très-rare» privilégié».

_Schiavone, longtemps associé au U-rribl»;
Caruso, et qu’une blwwurc grave avait pendant 
plusieurs uioi» contraint d« se cacher, à ce 
l»oint qu'on le croyait mort, tomba le 2G no 
sombre au pouvoir do» bersagticri, ainsi qu’un 
antro chef d« brigands céltbr».-*, («iusopi*! De- 
trulla, et troi» autre» bandits dans les noms

loomit do 
cette afdonner »lo» ordres pour le règlement 

fuire.
Voici la lettre en date du t» novembre, que lo 

muitre J’Iiôtol a reçue do la chancellerie de la 
maison du gracieux rot :

< Monsieur, on m’a transmis la pétition que 
vous avez personnelle met remis A 8. M. mon très 
gracieux seigneur et maître, tft dan» laquelle 
vous sollicitez paiement d’une somnio do 200 
thalers dépensés les 17 et lSjuin 1840, dans 
votre établissement, par Sa Mujfsté. alors 
prince de Prusse. Après un examen sérieux 
de de» faits, j’ai lo regret »le \v»us annone?r

3uc je n’y puis donner aucune suite. Le» 
épouses que la oaisse de son Altess: Royale 

avait à supporter, en raison des événements de 
cette époque, oat été toutes réglées en leur temps. 
Le» prétentions que vous élevez a'ijounl hui 
ne jaîuvent êtri accueillies, parce «jui le» dé
pense» faites dans votre établi-soment par le 
prince, eo qualité de général commandant en 
chef de l’ariuéc, incombent nu gouvernement 
•lu royaume di Bavière, (.’’est done aux au
torités bava roi-es qu • vous avez à vous adresser, 
si vous voulez obtenir paiement.

voix argentine, retontlt dans le Couvent, pour 
annonesr quo les messes allaient commencer. 
On nous accorda 1 inestimable laveur de servir 
uno d») scs mo*oa sur l'autel du St. Sénulore, 
et o'est un moment bien solennel quo celui où 
l’on adore descendant sor l’autol, où l’on reçoit 
vivant dans la Sainte Eucharistie, Celui qui, 
là mémo, sortit glorieux du tombeau, vain
queur de la mort.

Lorsque les oiseaux blottis sous l»*s arceaux 
do la grande coupole, eurent salué do lour 
hymne mauual les premier» rayons »iu soleil pe- 
uèIran t à travers les lattes disjointes, le Ilot »l s 
fidèles ne tarda pas à envahir les différents 
sanctuaires ; et alors nous retournâmes à notre 
r sidenoo »le la Casa N nova, ivmoroimit Dieu 
de la giâco qu’il nous avait accordée, et que 
nous aurions voulu pouvoir partager avec tous 
nos amis.

BlBibllTn com *l| K RO IA la.

LaiKK.—La /»i•» il# N*w-\ork du 7 h iijtriuii
uiusi : •• U marché u la Uioo est eucore tnaotil', surtout 
pour U laine étrangère, dont le prix élevé l'ompCcha 
d’oxercer une compétition active aveo lu laiuo du pay». 
Ventes, 400,000 livres do laiuo do mouton, à l»üo et »i.0.«, 
avec un ou deux îteiiie lots do laine choisie de l’Ouest de 
la Virginie et de i’Oblo, â $1.00 ; 600,000 livre» de lame 
superline, »7 J à 06e. Nous doun»_____ mnons lo tableau de l'assor
tintent ou mains, do lumo étrangère cl indigène^ au 1er 
janvier, aulaut iju’il a été possible «lo lo tonsialor

1er janvier—
Rivière l’Iale ; liuenoi A) res, Cor

dova, Kntru Kin», oU\, balles.. ..
Laine de la Méditerranée : Maroc, 

buiyrno et autres Jos<-ripti««n. . .
Donskoi, btancho et noire................
Inde Orientale.. . ...........................
Laine du Cap................................ •
Diverse» lames étrangères..............

IfctU.

2,000

0,600
MOO
1,600
2,:too
2,000

1*46.
4,700

6,000
•‘60

3,000
12,000
3,000

28,060 
6,000,000 
4,000 000 

200,000

Total de» laines étrangères, balle». 15,000 
Laine iudigéne : Caliioruic, ibs.. ..1,000,000
Mouton.........................................................  t
Laine pli»................................................... »___

Importations depuis le 1er janv. jusqu'au 31 dee. 18S4—•
Des port» étrangers.........................  balles, U.,njl
Ports intérieurs........................................................

Total............................. « •
A la même date en lhM.,

.balle», t."5.8(10 
............120,088

I ne nul! dans ta du ssliit-'tspulfr».

Un grand nombre de pèlerins tiennent

i.lU.t r.oui ïin«|."0 nice cl I. liberté, <rio hhU ' Incnmi. Traqué 0... une ferme 
ç i-- -- ;mx « tr.tpitis »1»; Melft, apr»-s avoir cherché vai

nemont kur salit «lait» la fuite, il» »c défen- 
dirent â outrance. Schiavonc tomba le «rentier: 
hou eorp-r [/«rtc le» cicatrices de 12 blenmn*». 
On le» conduisit à M<-lfi. Tout»- la population 
accourut sur la place à leur arrivée. Le» cris 
milk foi» répété» *ic : Vive le général l’alla

je ne puis plu» avotr de sympathie pour je» op 
preneur» du ma patiic bien-aiméc. Ko pré 
*cnco du piling*) ». t do la dévastation qui ntaf- 
quont le pansage de* fédéraui ; au bruit de» 
gémisaemonin de la feuve tt do l’orphelin, rjual- 
qu’un s’étonnera t il qui le noble désir d’uno 
junte vengeance en fl anime mon cœur ? Il en e*t 
ai peu dan» le Hud qui n’aient pas eu à souf 
frir ! I)jn» ccttc guerr**, la civi Dation n été 
épouvanté»; et le» démon» ont célébré la marche 
rétrograde de tout ci qui était digne de la créa
ture créée à l’image de Dieu. J ai laissé mea 
foyers, ma» amis, le luxe et la tranquillité, pour

pa>.-er au moins tint* nuit en prière» dans la 
Basilique du Sain» Sépulcre. Nou» ne voulùm»-.- 
pas nou» priver de cette consolation ; et dès 
notre arrivée a caravane fut distribuée eu 
grottjHî» d»* cioq "'t -tx. qui «levaient successive 
meut passer date* la Basilique. Notre tour ar
riva dans la nuit du Mardi au Mercredi Saint.

Nous entrâmes ve.s six heures du soir, avant 
que l’unique porte no fut fermée. Nous nous 
croisâmes avec un grand nombre de pèlerin»

3ni avaient été attirés par la procession quoti- 
icnne de» sanctuaire» et qui ho bâtaient de 

sortir au signal du gardien qui frappait la 
porte de fer avec ses gro ses clefs, pour avertir 
quo l’heure de fermer était arrivée.

Le» Franciscains, après nous avoir laisse 
visit r le totnl>eau du Sauveur, nous conduisi
rent à leur réfectoire, et nous invitèrent a 
partager leur moleste souper ; un plat de len
tilles, du pain bi* et du café formaient le me
nu. C’était simple mais c’était offert de si bon 
cœur ! L'aimai»' : et douco figure du supérieur, 
le vieux père Antonio, s'épanouissait de plaisir 
en admirant notre robust»» appétit. Ce bon 
vieillard s'est enfermé dans la Basilique, depuis 
près de vingt ans ; il a choisi pour demeure le 
Calvaire, et c’est à côté «lu Saint-Sépulcre qu il 
espère «endormir dans lo Seigneur.

Tous les religieux étaient espagnols. IB 
nous demandèrent bien quelque» nouve'les de 
leur terre natale. L’amour «le la patrie est 
un sentiment qui n«: meurt point dans I âme 
du chrétien. Mai* «-n voyait que leur patrie 
d'adoption, le «Jolgotba. occupait la première 
place dans l«:Ur cœur.

Apr ë» le souper, ou nou* m«»ntra une vaste 
chambre où «-ont rangés det lit-* destinés aux 
pèlerins qui no pourraient veiller toute la nuit ; 
mais nous n'en eûmes pas besoin. Descendant 
dans un corri«l< r qui lon-je la chapelle latine, 
nou* pénétrâmes dans la eba|«e lo de I Appari 
tion ; et de là, chacun alla, selon son attrait, 
prier aux différent- sanctuaires.

Ext il besoin de dire que le Calvaire et h- 
Saint Sépulcre furent les deux sanctuaiws aux
quels nou* revenions plus souvent <-t où nous 
restions plu-i longtemps. Quant a ren»lre 
compte «les impreK-ions quo l'on éprouve alors, 
nous ne l'essai» rons pas. Au milieu de ce 
hilenee do la nuit, à la lueur «b- »-es lampe* 
qui brillent inee-sainmciit, entouré de ee* sanc
tuaire» «|«ii rapp 1!» nt b-* plu.» merveilleux 
prodige» de la ju-tiee «-t de la iniséricoplo di 
vines, quand ou p n*»» qu ou «-t mit h-s lieux 
inêines ou furent accompli* e - grand» mys
tère» d am .nr, non «-otih-ineiit 1 «:sprit et le 
co-tir, mais h--» s n* même et l i chair sentent 
pénétrés de la f.ré-euco plus intime de Dieu ; 
l'àiue, bannlaaant la crainte, ko livr«5 tout en
tière a l’amour ; la prière sort du cœur avec ef
fusion, et tout ee qui se p.vse alors «lans l’âme 
peut s’cxprimoi par ec seul mot «le »St. Bi rre 
s’adressant u Jésus transfiguré, sur le 1 hal»<«r 
c Seigneur, il e.*t hou d être ici. t

A onze heure» du *oir, le silence de la nuit 
fut interrompu par loi voix grave» des religieux 
qui commencèrent a psalmodier l'office. Nous 
nous empressa lue» d aller nous joimlre à eux 
Bientôt le» schismatiques commencèrent aust-i 
leurs chants. Quaml ils eurent achevé, nu 
prêtre arménien, couvert d»; riche» ornements, 
alla encenser Hiieci-ssivemr-nt le» autels «h-s 
sanctuaire». A la lueur des latupci, sa rohe 
chamarrée ««-uihlait rui-<M'lante «h- diamants, -1 
si tiare arron»! «• paraisiait étincelanto de 
pierre» précieuse». Beu à peu le bruit do s»-* 
pas <*t le cliquetis régulier «le I cnecnwilr^M- |»«-r- 
dirent dans h s profondeUl» «le* sanctuaires les 
plus éloigné».

Le silence alors n'était interrompu que par 
la voix rnonotono d«; <|uij«jue femme grec«|ue 
venue en pèlerinage, et récitant «le* prières sur 
un rhythinc uniforme. Quelquefois «h-s san
glota partant du fond d’une chapelle révélaient 
la présence de quoique j»élcrin exhalant sa «lou 
hoir devant Dieu. D’autres foi», il faut bien le 
dire, en allant d’une chapelle à 1 autr»-, nous 
entendions le ronflement sonoro «le quelque» 
pauvre» qui viennent chercher un gîte dan* un 
coin »«l*seur «le la Itasiliqu»», »«u «le quelques pè
lerins Urees ou Arménien», «jui, ne trouvant 
pas de p'uce dans le couvent de leur nation, 
s’endorment sur le* marche» «le quelque sam* 
timire. Enfin, <Je temps à autre, lo silence était 
au bi terrien t et déHagréablemont int« rioinpu parI'll!» I < ju, a* - «sv » • * v ix. »» * mut -

vioioi ! vive notre libérateur ! vive l'armée les iniaulonionts efliiré» «lo qurique» chat» |s-r 
italienne! retentirent devant l'habitation du du» «lans les passade» et les couluir» do 1 i ru- 
général. menue édifice.

Le supplie»; «b.-s cinq brigands suivit «le |»rè-« A trois heures, I office ramena do nouvi-au 
leur capture. Ils furent fusillé»,le jour suivant,. h religieux à la l Apparition , «t
r«ar le 4uie bataillon de bcrsaglifri. 1 «juand les chants eurent cessé, uue cloche, à lu

MARCHE DK NKW-ÏOHK. I7j«u>v. 
flour, reçu S,827 baril*; les vente* «nt M «le S.OOU 

baril* à $'.».76 à |»«>ur la «urerllno «le l’Ktat ; l’extra
vaut $10.15 \ 10.20 ; In ahoiiie $l*».2j U 1««.:‘5 ; la*ur>erlinn 
de l’Ouest 6 U.H.» ; U eoiuin-ino otl’oxtrado t’Ouent
$|o.u6 X 10.50 j la round hoop Ohio $11.16.

La fleur du Canada en bai* e; le* vente- ont 6[(- «le •<'«> 
baril* à $10.1.» a Io.2j pour la commun* ut $10.«0 
Z $12.00 depui* la b,>nno jusqu’à Uextra.

Dit1.—Reçu 100 minoU; le* venta* »nt «le 1,000 
luinot*. $ $2.25 et $2.55 i.«ur lo rouge dol'«)ue-t do l'hivar 
•t $2.37 |>our le amber Michigun.

Orge nominal. ,
Mai*.—Reçu 1,125 rnir.ot* ; le* vente-ont «‘té de 1.000 

minot* à $1.00 à $1.02 |«*ur lo mM«'« do l’ijuc»!.
A veins ! amie, I0S | -ur cello «lo r»)ue»t.
Porc, $10.00 à $4«>. -0 pour lo Me**; $37.10 à $37.26 

pour lo Primo.
|t«L-uf terme.
Cbnngo au sterling -uline â 100i- 
Argent demand)'- a»»ot7 p. I0O.
L’«>r a d« but«- à 31», «I a • 10 5 211 .et a ensuite liau**«'

à 215.
Milwaukie, 13 j.mv. Dl«l> $1.7" ; reçu, 0,000 min-te. 
Flour, $7,00 5 $7.75.
Porc Me*», $18,50.
Chicago, 13 jiinv.—Dl«â $1/7.
Mai», 82c. 
l’ore Mc**, $3S 00.

PRIX EN «IRO.S I*KM HF.NUftK».
Montréal, lljan. I»»4.

Fleur.—Pollard*, $2.00 à $1.10 ; M Idling*. 3.50 53.60 ; 
Fine, 3.40 5 5.*.»; superlino n. 2, 3.05 ù 1.05; ewnerfin* 
n. I, 4.25 à 4.271 ; Lun-y, 1.36 54.1«» ; extra. 4.»0 à ».«6 ; 
euparicuro extra, 4.70 à t.00 ; en «a»-*, 2. ■«> 5 2.«2j par
112 livre*.

Uruau.—$4.76 5 $6.00 p.,r baril «lo 200 livre*.
Ueurre, cultne.
Fromage.—Ve 5 10c pour le nouvoau. 
pore par baril* de 200 livre».- I n l««t âo Prime Mei* a 

étZ- venau $10.00.
Alcali* par 100 li«re*.—Puta.-se, î5..>5 5 $5.«« i* ■ *r- 

10**0, $6.15 5 $5.60.

Importatiou» at Exportations.

PAR LK CHK.M1N DK FKIt «litAND TRONC.
17 Janv.—2 l»»lte« |M.w«n lr «i- 5 .1 M IL tfon. I *l« à H 

Montreuil. I <1-. 5 T .VoCunnell. I «l< 5 P Plam«n4on.
I d« à O Drmiar I. I <l > «V A F« -«-r. I l.«ite huilre* 5 »> 
Jtf tard. 2 baril" verrerie 5 J Ai- l’agbojr.

• •ta annonce* uoerallM

Terme «u i>c»*i< n do In C«ur du D inn «l«- la Reine |x>ur 
le District de M- ntmagny.—J. I». Lapine.

Demante 5 la L<’gi»lature p ur la construction d’un 
p«nt T»urnam *nr la Rivi« ro Samt-Charle*.

Pastille» «le Dr«ivi« pour le - broiu-iie-.

Daume Pectoral do Aj*r.

Salsepareille do Oriitol.

Extrait de Uuchu lo Ilolmlw.ld.

Daumo de corisior rauvage.

Pue1** v«'-g^tulc» «le Drutol.

Amer* Vlloman«i* du Dr. lltx.flarid.
Kau cZb'b-'o «io la Fl<«rl«le do Murray ut Laniuan. 

«Jnguent Allemand do Tanner.

Pain Killer do H «vis.

Réparateur universel de la obevolur*.

■ sca».
Vonto en justice. - Rich. Kinsley.

pacssk i»f:i.i« \TESHP.. K»'» atni" »D ceux 
qui »»nt le mallmur «l’avoir l’huleiiK; mauvaise, 
o» **1 craignent de I-- I iiii: i'«-ui irqu« r u ht |>c r- 
HC.I.U1 clle-uiêiii -, comm -tient uiiu erreur posi
tive et cruelle, surt«»'it s’ils ennnaisn-nt Us 
mérites et lu gralido « flioaciié du .S»«:»a»A«/i/. 
C’est lo vrai et h ul Tcntèilo |«»<ur e«- mal , « « UX 
qui sont affecté* de c»; mal ne |»>-uvont donner 
aucune cx«-u-««- iiiaiutciiant.

Ko v«-nte chez tous les droguiste* et parfu
meur».

FAIT ÉTONNANT.
MM. Devin-et ll-dton, Dr«gui*tae, p«- * de la C<«ur «la 

Justice «le Munir- al. «nt re«.«i la lolire eulvai.le '’ad. 
M J. N"lin IL rouv. Ci-nliriuZ-e par n mari, et par K. 
Roy, mar- hand «le * uat-Philippe, Leprairm, relatlvemeot 
A une euro iin-rvcilleuio op« r« o p-u la Salsepareille «la 
llri"t<4 :

Mesaieiir*. Lu présent# « » |"ur certit.cr '|iie mni, M. 
J. Noltn, ftgéo do 10 an», fntninn d«- M. IL r-ux, N. 1*., al 
souffert pendant une unn- e d’une palpitation violente du 
c«»-ur, chaleur eitf me ot froid «lan- diverse» pmtiosUu 
corps, ne.-onipaiçné -l'un«- grande duuleur, *pc.:l»lenient 
dans loa iiiembres ; »n<>n pouls était tre* vnriablc, tr«'- lent 
•t tré» agité ; Irétiuoinintnl je me sentai* s>ifl--«(u«'e, mon 
sommeil était tn-uW ; j’étais tr- s irritable et tr.'s nffnl»- 
séc. J e--av.ii pl i ieur- nié L «ns salie aucuu banMlce, et«I • WN«> 141 1*1 I 1«7'41N :. I i|| a I .
ils finiront tous par m'abandonner. *r; J"
vis dans le» journaux uu# la Salsepnre.ffo «le Brieh.lStaUles journaux 'tu- .i.__- ,i_ i. ... " .1-, n achetai « uni •»- tileille» 5 votre

sont aflligé» d# maux semblables.
M. J. N«»MS HMu" *« 
Kuii.iv-. R .v, 3f>ii'hninl.
M. Il».r«»ux, A'o»"«'< /•««•>. 

20 sept. 1*42.
avia mr««nTA»T.

(Signée)

{.«prairie,

1“»,.
«ie eha«|M# buuteille.
paréo seulement par

La Sali epareille veritable est pié-

LasMaN A K me, 
Droguiste en gros,

New-York.
Agente A Québec :—John Musw.n et Cie ; J. h. lb>*e» i 

J. K liurki; D-wtes et McU<m1 ; K. »lin-u« ; O. u* 
J. 11. Marsh ; J. W. M«-Lm«dj W. K. DrunnU»! N- *>•- 
gai *U.-N. Mortel et Cia.
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Certificat de L. J. Racine, écuyer, de la 
« Minerve. >

MM. S. W. Fowle et Ci*., Boston,
Me.-»iour*,—Ayaut éprouvé le* résultat* le» plut flktte- 

faisant» par l'utago du /Alloue <A ctritirr tausayr du Dr. 
tt'ùiur, jo suis porté à exprimer la grande cunUaoo* que 

j'iil dan» »na olhoaoité. Peuduut ueuf moi*, j’ai été cruel- 
1*meut affligé par uno ton* obsliuèo qui ne m* laissait 
auoun rviK,». ni l'été ni l'hiver. Kn octobre» loiiiyrnplAm** 
»'ncorureut d’uuo manière alarmante, *t m* réduiairent a 
un tel état une iu n* pouvais fair* quelque* p*» iani me 
rei»>*er. Dan* col état jo commençai à P^ndr* d* vutr* 
baume oui me donna du eoulagement immédiatement, et 
après en avoir pria quatre bouteille*, Je fui complètement 
rendu à lu santé. J'ai aunl fait usage du baume dans 
ma famille et l’ai administré à me* enlawU aveo lei plui 
heureux résultat*. J* *ui» sur nue tou* ceux qui out fait 
usure du baume doivent on parier favorablement. Coït 
une préparation qui n’a besoin que d'être essuyée i>our 
être reconnue comme lo remède par excellence.

Votre obéissant lerviteur,
L. J. RiCixK.

Auoun u’eat vérluble h moine que l'enveloppe n* porte
UpréparépaVitetb!*W. Fowle et Cie., Boston et en vent* 
h Québec eue* MM. Bowles et McLeod, John Mussoa et 
Cle.. K llurke, John S. Bowon, J. U. Mar*h.

Edmond Giroux, Basse-Ville, W. K, Brunet, Saint-Koch 
et ohex tout le* droguUte*. lœ

H ALU K l»K CKKICIin HAl'VXiiX DU WI8TAR,— Auali
lonirtemp» que la uialadlo existe, ut c est le lot do I huma
nité qu'il en soit toujours ainsi, aus*i longtemps le_m»lad*
* besoin du meilleur remède que la science et I habileté
aient découvert p«ur la guériion. Dans notre climat 
surtout, dit le oridifijMtrl Adrcrhuir mid farmer, le* 
rhume*, la toux elles maladies dos poumons sont très 
fréquent*, l’eut d’homme* sont a»sox heureux pour 
échapper complètement aux effet* do ce* malad es, dont 
la Plu» légère, si on la néglige, peut avoir de sérieux ré
sultat.-. Si alors il existe un remède qui agit avec puis
sance sur la maladie dans «an» -a phaee la plu dange
reuse, et dont l'action est prompte ot permanente, il doit 
être connu de tou*. Un tel remèdo oxisto .bins lo 
,1. e> ritier «luHiy du hr. IV.«for, ot nous le recomman
dons comme tel. ......

Chaque mot de l'article ci-dessu* est vrai, et tous lés 
malades peuvent s'en assurer en taisant I essai de ce 
remède qu’il* peuvent obtenir ohex tou* les droguiste*. 

Aucun article n'est véritable s’il ne porte »ur l enve-
'•KfOEiïl J-J-.-»
à Uuébec chot MM. Uowlo* et McLeod, J. bn Mu**on et 
Cio., J. K. Burke, John î>. Bowen,J. il. Marsh.

Kd m on J Giroux, Basse-Ville, W. K. Brunet, baint- 
Koch, et par tou* le* droguhta*. l“

PAIN KILLER DE PERRY DAVIS.
Le /'«m Kill, r do Perry Davis 

est un urti.-le trè» précieux, et 
celui que chaque maître do mai
son devrait po.-séder pour lo» ca
de contusions, de brûlure», d’é- 
chauduros.de diarrhée, do dy«- 
,enteric, choléra, lièvre et toute* 
les maladie- intérieure* et exté
rieure*, qu’il guérit ot soulago 
infailliblement.

—Voulcx-vou* quelque chose qui vou* donne des force*? 
Voulez-vous quel |UC choie qui vous donne uu bon ap-

1 Voulez vous quelque chose qui vous mette en état de
K H V ! t ^ ?

Voulei-voua en finir avec Paff*ibli**eiu#ut de- nerf* ? 
Voulex-vous obtenir de l’énergie ?
Voulex-voue bien dormir ? ,
Voulez vous être dans un état do santé vigoureuse . 
Demander le* Amer* Allemands de IlooHnnd et tien 

prenez t,n « d’antre*. Ce* amer* «ont manu facture «par 
lo Dr 0. M. Jackson, et s-mt en vente chez les droguiste» 
et les marchand* dan* chaque ville etvillag* de* LUte- 
llni*, aux Canada*, «Uns le* Inde* Occidentale* et dan* 
l'Amérique du 8ud. *9

ni i,k i.* n.oRipr m mi'kray » r « amun.—Le temp* 
n'est plus nii l’on i eut rendre populaire un article intérieur 
au moyen d’une annonco ingénieuse. Les partums gros- 
siers Font universellement rejeté*, en dépit dos annonces 
iinprim. es destinée* à les populariser, pendant que ce 
parfum supérieur et ce cosmétique préparé par une 
mai-.>n responsable de- Heurs véritable» des tropique*, 

prisée dans le Sud de l’Amérique et le Mexique au- 
.les-us de t .us les autres parfum», et gagno l'opinion de
t.,„t le m....le fashionable. Aucune dame qui aura hu-
me.-té -....... avec cette essence délicieuse n hési-
tera à être do l'avis dos sen ras et des «enoritaa de 
l'Amérique Espagnole qui -'en sont -ervi pendant 2u an»,
à l’exclusion de t ais le-autres parfums. u'a

Axcnts à Québec:—J. lin Mu--.nct Lie; J. h. Bowen ; 
J K llurke; Uowle» et McLeod : E. Giroux; 0. Giroux: 
J U. Marsh; J. W. McLeod | W. K. BrunotU; H. Dug»l 
et J.-H. Martel et Cie.

n*f aDix VU i n'a I'oixt dk nom.—De» millier* de per- 
soutirent et elles n'.uit aucune maladie spécifique. 

Elles s-rnt apathiques et faibles, mangent sans appétit, 
dorment san« aucun repos et rent misérable» san- aucune 
cuite tangible. I ne mauvaise dig- ten, un poum.n 
semi-t rpi l-. de- boyaux inactifs sont responsables do < e 
malaise. Kb bien |o.ur rctaurer -es organes inertes a 
une l-mne activité, elles n'-qt qu'à «courir aux / -/« «• 

Rn*f-J. Le Dr. Benjamin Wallis, de Boston, 
dit ..un dans son opinion t ien n'est Comparable à ce-pilules 
dans le ca« oh il y a un défaut d'énergie vitale dans! est., 
mac et ses dépendance». et oit la taibleste générale ainsi 
que la dépression »"nt apparentes «an» une forme distincte 
quel.-nquede maladie. Tou. ceux qui souffrent de la pros
tration îmysiquo trouveront dans les / duh• f

un immenre bénéfice. Ce» pilules sont contenu#* 
dans des fiole* en verre et peuvent être conserve^ sou»
* J. F. llenry et Cle, Montréal, agent* généraux, pour le 
Canada.

Salsepareille de Ayer
Avec le sang corrompu, en d- sortir 

oil vio if, YUlll* iHl'Ü CÜlwlttUllUWt !!!•• 
Inde. Le sang mauvai* s« traduira 
en boutons pustules oti en quelque 
maladie a< live. Vous ne pouvez avoir 

» une bonne santé quand votre -ang e-t 
impur. La Salsepareille de Ayer 

L' purge -e- nnpurci.- ci stimule le* 
^■organes de la vie, r-tablit la sant- et 

•hlü^rla maladie. Delà elle guérit rapidement une
ran-té de douleurs causées pnrl'impurct-du»ang. comme 
es scrofules, le» tumeurs, le» ulcère», le» , ré»y|o le», la 
eigne, les cancer-, le* tumeur» cancéreuses, maux d yeux 
„»ladie* des femmes, telles que retention, irrégularité 
.impression, stérilité, maladies du foie, maladie du c.eur, 
Faite» usage do la Salsepareille de Ayer et votre* pa. 
rous inéme d* l'activité surprenante avec laquelle cllr 
lurilie lo sang et guérit ce» d-sordre».

Pendant ces d-rnières années le public a été trompé 
iar de grandes bouteille», prétendant donner une pinte 
roxtrait d-salsepareille i-ur une pia»tre. La plupart 
I# oes bouteille* étaient de» Iraiide* pratique#» sur le» 
ualadies. car n..n »eul#inent elle* contiennent peu de 
el«enareille, »• ">!«» en contiennent, tuais souvent elles 
l'ont en elle» aucune propriété curative. De là, un amer 
le-ai iw.nteiuent a -uivi l'usage des divor» nxlr.i.U de 
al «en are il le qui encombre lo marché. Nou* appelons ce 
omts.s. salsepareille, et avons l'intention do teurnir un 
oui-dé qui d. iruise la mauvaise réputation produite par 
es faHificatioo*. Nou* potirons avoir droit de croire 
lu'olle a dos vertus irrésistible* pour les miilad es q«* elle 
st destin - à quérir. N-u* ne mm von» qu assurer le* 
naïades que nous leur ..lirons le meillour rem le qui 
àt iu*<iu\ei été découvert par personne.
L, baume pectoral de Ayor, e t *1 universellement 

onuu iM.ur être au de-su» de tous les autre- remède» pour 
« guérison du rhume, do la toux, de l'mtluei.za, de I en 
ouemenl. de la bronchite, de la con-mptimi dans une 
.hase avanoéo qu'il est .uut.lo ici do rappeler le» téuioi- 
naxes rappelant ren etb acité. lai inonde le c-nnait.

' Prépare par J. »’• Aver et fie . Icwcll, Mass, et eu 
ente chez U-aies et M. Lcd, Qnélasc. et chez tou* le» 
Iroguistc» partout. J. F. llenry et Cie., Montreal, agent» 
généraux |«.ur le lia- Canada. Um

—Pour guérir un rhume, |>our »»ul*gcr toutes les irri- 
utions de la g-rge. pour p.-venir j'enrouement, pour 
établir la -aul- parfaite dans l'organisation humaine la 
lu» délicate, faite» usage du Uouixr d- . r ..iuru</r 
Ih Dr. H'af.ir.

—Ne prenex plus de médecines désagréables et incer-

* tenir des maladies désagréable» et dangereuse».
Faite» usage de l'Bxlrait de Uurbu de Iteluib-dd,
Qui a reçu lo témoignage de* plu* éuitiuont* médecins

le* Klats-t1 ni*. ... _
|| 9a maintenant -fieri à l'humamte «milrente comme 

mérison cerlaiue pour le* maladie» «uivanle» cl de» 
ympt.tmes pr.venaiit de uiala<lic* dan* le* orguneiuri- 
iaire». telle» que :

La d-ldlilé générale.
|,i gépreaakm mentale et physique.
L'imbécilité, Determination du sang à la tête, ld-es 

awifuse», lly»terie. Irritabilité générale.
Insomnie; Abson-e de fl. c «cité inureuleire, Perte do 

'appétit, Dérerganisatiun ou Paralysie, Palpitation du

Kt .le lait tous les accompagnement» d un «ystome ner-
'’Dem.îdreî. véritable extrait de Buch» d. Uelmbold. 
g'en prenez pa» d'autre. tluéri»on garantie.

Voir l'annonce dan* uno autre Colonne. 2m

Dan» le cour» de» événement» humain», il a |>lu au Dr 
r aimer de mettre à la p-rtée de »e» ami» canadien», »on 
imguciit Allemand et en lo faisant il leur procure avan 
laje d'une étude de 4» année», sachant quo »a médecine 
a effectué et continuera d'eflectuer de» gucrison» « ton 
nantes dan» le monde. L’onguent de Tanner vivra quand 
l'autre» médecine» tomberont; an»»l longtemp» q«*'• 
■i.lail continuera à briller au firmament, l'Onguent Alle
mand du Dr. Tanner, qui repose maintenant dans le 
imubeau, sera ml» en usage par de* million* d homme* 
au* le monde entier.

Le* changement* soudain» du climat rent de* oauici de 
pulmonio, de la bronchite et d’affection» athmatlques. 
L'expérieuce ayant prouvé qua de ibuple» remèdes 
agissent souvent avec promptitude et certitude quai-1 on 
les prend dès les première* phases de la maladie, ou de
vrait reeourir da suite aux DunidU* <l< //roic.i yur l> » 
bronrht*. Peu de personne» connaissent l’importance 
d’arrêter un rhume, ou une toux légère de» la première 
phase. Ce qui dan» le commencement céderait à un 
remède doux, s’il est négligée *o changera bientôt en 
maladie de» poumon*. Le» pastilles do Brown pour le» 
bronches, soulageut l'irritation nui porte à la teux, ayant 
une influence directe sur le* parties afieeté**. Cuiumo il y 
a dos imitations, assurez vou* d'obtenir le véritable.

Kn veut# par loua lo» vendeur* de médecines. coût* 
la boite.

—On lit d «ns lo Uii^ r de Baltimore > “ Le navire A«<-> 
Schmidt qui a été détruit par l’A/oè««i<i vis-à-vis la céte 
de l'Amériquo du Bud avait à son bord une quantité de 
Baumo de cerisier de Ayer qu’il portait à la Californie 
Le Dr. Ayer et Cie en appellent maintenant au gouver
nement anglais pour avoir réparation du dommage 
comme étant la partie responsable daus cette mauvuise 
affaire, et ils basent lour réclamation pour obtenir paie
ment et protection sur une raison d'humanité vu que ce» 
articles sont entièrement consacrés aux maludss. Leur 
argument est bon, et sera sans doute imposé avec cette

fsrsistance qui caractérise le* opération* de ce» célèbres 
imutes. ” lu»

—Le Uuumr ./< <v. ,«ùr muvaye du Dr. H'inhir est un
ami dans le besoin. Qui ne l’a pus trouvé tel en guéris
sant toutes les maladies des poumou» et de la gorge, la 
toux, le rhume, et les affection* pulmonaire», ot enfin la 
consomption,

—U Rév. Robert MoLain, Enterprise, Missouri,écrit ce

Iui suit : •< J’ai fait usage du Restauratour de» cheveux 
o Mad. S. A. Allen et Je déclare que c'est un restuura- 
peur etllca-e et prompt dan* «es effet* pour ramener la 

chevelure à sa couleur naturelle. Il rempli! le but dé
siré sans nuire aux cheveux ou à la tête. C’e-t le meil
leur dont je me suis jamais servi dans ma famille.

Kii vonto -hex teu» lo» drogui*te*. Dépét, 1118, rue 
Greenwich, New-York.

Déoèa.
Dimanche matin, à la Jeune Lorette, à l'Ago de h2 nns 

Marguerite Vincent, -pouxe de Paul Picard (Ondaffan- 
hont), chel buron. Be* restes mortel* ont été inhumé» 
hier dans l'église de lu tribu.

Ventes par Encan.
VENTK EN JUSTICE.

Cour de Circuit.
Maky Bi'auboiv, ........................................ Deuian<lercs»e.

v».
Jamks W’attkus................................................Défendeur.

AVIS est par le présent donné que les meubles ot effet» 
du défendeur maintenant sous saisie en cette cause, 

-eront vendu- par encan public, sur le Marché de la 
Haute-Ville de Québoc, SAMEDI, le VINUT-Ill'l- 
T1 KM E jour de janvier courant, à uNZE heure- du matin, 
pur le soussigné.

ISjanv. lb»«i. «8
RICHAUD KINSLEY,

II. C. ».

Annonces Nouvelles.
AVIS est d-nné qu'à la nrochaino fc-siou de la L- gi»- 

I attire, il sera présenté un projet «le loi pour |>ermcttro 
do coii-iruiro un Pont Tournant sur la Rivière Suint- 

Charles, entre la Pointe aux-Lièvres ot la rive opjioséc. 
IHjunv. 1865. fiiMIs-lfps

DISTRICT 1>K i TIN Terme ou Session de lu Cour 
MONTMAGNY. > U du Banc de la Heine, tenant 
Jurisdiction Criminelle |«>ur lo District de Moiitmngny, 
sera tenu au Palais de Ju.-ticc, dan» le village de Mont- 
uiâgny, L1NDI, le TREIZIEME jour do FEVRIER 
pDM-hain. à NEUF heures du matin.

Je donna eu eons-qucncc avis ù tou* ceux qui veulent 
agir contre de* Prisonnier* détenu» dans la Prison com
mune de ce District, qu'il* soient ah>r.« et là présent.- pour 
agir ainsi contre eux en autant qu'il sera juste; et je 
donne également avis à tous .luge- do Paix. Coronaire», 
Connétables et Officier» do la Paix, dan* et pour le Dis
trict susdit, qu'il» apparaissent |<crsoniicllemciit avec 
leur» rôle», inuictcineiit» et autre» «leeument» |»>ur faire 
ce qui, dans leurs différente» charge», doit être par eux 
fuit. ,

J. D. LEPINE.
Bchérif.

Bureau du Schérif,
Montaiagny, 18Jonv. lsfii. 70 if

» UIO Je doune avi» que je ne serai responsable 
V ll5» d'aucun accident qui pourrait arriver sur 

la pierre i;uo je dé|*—sc en dehors de.- murs de la Porte 
Baint-Jean, vu que, d'après mon contrat, je ne sui-roi- 
tenu de livrer passage aux voitures d’ici au 1er novembre 
Isi'iô.

LOl’LS LAROSK.
17 j.nv. 18115. 8T*8f
Les journaux français et anglais «ont priés d'in—rer 

cette annonce trois fois.
I*u|»lcra cl i:n»«*lo|»|M a «le rini|M'rit- 

Irit’L* lÀitgt'iiitt.

PAPIER et Enveloppe* pour invitetions do bal ou 
soirée»,
Papier Solforino et Enveloppes iri« d,«-r.'n»,
Papier à Billet Cream Laid à a* .'J la rame, et ure 

très grande variété d’autre- Papiers à Billets de 
dill' rents format» et couleur»,

Envelop|«s Mfficielle» Cream Laid, Blue Laid, Jaune, 
Canutii, etc.

Papier Foolscap Blue Laid et Cream Laid,
Papier Pott Cream Laid et Wove,
Papier Dentelle et une grande variété d’Env cl-ppe» 

Dentelle, etc , etc.
En vente nu comptant chex

M. L. CREMAZIE.
17 jaar. 1886. «•» 12. rue Uu.ide.

Ciii'H'n a «louer.
If 1AIBSE Cartes à Jouer à revers doré, de Rey- 

uolds et Fil»,
I cai-so Cartes -maillées do JteynoM» et Fils,
2 •• farte» Alleiuandes, Uighlauder,
I •• Carte» dorée- Allemande».

En vente chez
M. U. MOUNTAIN

I7 janv. IWI.S. fit
l il «le TlniinM.il.

*)s\ T AOL’ZAINKS Fil Couleur- de fantaisie,
0\/ SU doux. FU Toile,

JO doux. Jute.
LION EU L.

2', doux. Ligneul blanc.
2à doux. Chanvre gris.

Eu vente chez

I* janv. ISfii. flà
M. 0. MOUNTAIN.

Alcohol.
F.N DOUANE OU DROITS PAVÉS, 

i / w \ POINÇONS, force : il».
| VJv * I En vonto chez

M. u. mountain.
17 janv. 1188» *:fl

A V KKTI**KJIE AT.

ON fait savoir a h>u» qu’il aj partien.lra qu'en vertu de 
la sentence rendue par MM. Fi»#t et Burroughs, Pro

tonotaires de U Cour Supérieure siégeant à Québec, le 12 
du courant, au bas de la requête de Jo*. K. Ouellet, on sa 
qualité de tuteur élu en justice à Marie Kug. nie duel- 
lot. curant minour is-u de -on mariage avec d. tante dame 
Soubie l'àquet. son é|x.ii*o, et de Victor A. Legris dit 
Lépinc, subrogé-tuteui de la dite mineure . et de Charles 
P.iquet, ci r.ttcur nommé auxcau.e» et tuiouraiix action» 
immobilière- de Henri Piquet et de L»». Paquet, curateur 
aussi nommé aux cause» et tuteur* aux action- immobi
lières do Alfred l’àquet. cc dernier et le du llenri l’àquet 
émancipé» pour jouir do leur» meuble* et du revenu de 
liun immeuble*, ci autre*. Il para, 1*1 NI*I» lo i*» de 
.janvier courant, à l'NE heure del'nprè» midi, en la mairon 
ci-après premièrement mentionné*, «ituco en la Haute- 
Ville, ruo Sainte-Ursule, n. 22, par Mtre. Joseph I etit- 
clerc, notaire, commis à cet effet par la dite sentence, 
procède, par forme de licitation, à la criée et adjudication 
de» immeuble» ei-aprè» d. signé» dépendant do fa commu
nauté d* bien* qui a existé entre feu Joseph Legrix dit 
l.épine et défunte Félicite Mivillo dite Dechêne, son 
. jm'uso, et do la xuee#s»ioii de feu André l'tquot, sa-
' lo. Un emplacement situé en la Haute-Ville do Québec 
eontenant environ vingt-neuf pieds de Iront *nr environ 
cent deux pied» de profondeur, le tout plu» ou mo n», 
borné par devant au nord-c*t à la ru# Sainte UisuUet 
par derrière au »ud-oue*t au Liut de la dite profondeur, 
du côté nord aux représentants de leu Edouard (llngras 
et du cflté sud aux représentant* de feu Jean Legris dit 
Lénine ; avec la maison en pierre à deux étage» et autre* 
hàtlMC» de»*u* construite», circonstance» et déja-n-
dance». „ ......2o. Un emplacement *itué an la dite Haute-Ville, rue 
Haiut Flavian,contenant environ vingt-cinq pied» de front 
• ur environ quarante pied» de profondeur, plu» <ui moins, 
borné par devant au nord-e*t à la ru* Maint-Flavian et 
par derrière uu sud oue.t au bout de In dite profondeur, 
du côté nord aux représentant» de Jo». Gagnon,et du côté 
-ud au* représentant* de Joa. Mathieu ; avec la tnaiaoo 
en pierre à deux étages dc»»u« construite», circonstance» 
et dépendance-. La» condition» de le vente seront annon
cée- sur la* Heu*. "» pourra la* connaître avant en 
s’adressatil au noteir* aoussigné, an »on élude.

JUB. l’KTITCLBRC,
Qufb*c, 14 janv. 188). 48 2f Noteir*.

HISTOIRE
UK Là

HBRK M UiiU DK L’INMRNiTION
Première Supérieure de* Urinlines de U 

Nouvelle-France.
l’réoédéa d’uA* esquisso sur l'Ulstelra Kaligiaus* dos 

premier» temps de eette oolonla.
PA»

L'ABBÉ II. R. CASORAIN.
Ornée .l’un portrait da la Mère Maria da l’Inoarnation, at 
du daux gravure» aur aciar—Papier auparfin—demi- 
reliure—prix • $1.75.

Ohex les libraire», et ohex l’éditeur,
GEORGES E. DKSUARATS.

16 janv. 18éfi. 53-fif ___________ ____

ON DEMANDE Il devra écrira éga
lement bien le franyala et l'anglaia, être ben arithméticien, 
avoir uno écriture courante et bien tournée, et poaaéder 
do» témuignaga irrécusablea quant à son caractère. 

S'adresser par lettre à
GEORGES E. DESBAKAT8.

Iff janv. 18115. 54-Sf

I.AIRD ET TE LEER,
Ayant marqué da nouveau uno graude partie dea article» 

qui composent le aurplue da leur aaaorUmant,
«f de» Pria e d Mil#,

Désirent appeler l’attention aur leur* Iota de
MANTILLES ET GILETS,

A MOITIÉ PRIX.
Winceys brodé» et autre» Robes, patrons complets, 13a tfd 

IH* Vd et 2u*
Un lot du Corset* Français, valant 8* 6d, pour 4a 3d. 
Veuillez prendre vos mesures pour faire des 

achats.
Un lot d'Articles ou Toile, Mousseline cousue, Muayn, 

Dentelles, Soie, Velours et Attaches en Chenille.
Un lot do Manahette* en Laine, Mitaines, Gantelets, 

Guêtre», Polkas, Gilet* et Vestes dits Garibaldi et 
Sutherland.

Un lot de Bas on Laine d’Agneau, à 7|d et ls la paire. 
Un lot du Crinolino* endommagée».
Un lot do Sb'rt ng Blanc, 2,uU0 verge», 311 pouce* do 

largeur», valant 1* 3d par verge, sera vendu pour 
10 jd la verge.

Coupon* de Winceys, Coton, Toile, Flanuelle, Motusolin*, 
Tweed» et Drap-,

JT-#* Sur leur assortiment régulier, il» accorderont UN 
ESCOMPTE LIBERAL pour teu* les

ACHATS AC COMPTANT.
* LAIRD ET TELFER,

Coin des ruos Hopes et La Fabrique.
1« janv. 18(55. «2 ___

U
IIKI'KRK.

N lot de Beurre choisi de Kamouraska.
En vente chez

LEPAGE, LEMOINE ET Cie.,
Iff janv. I8ffi. 55 17, rue Saint-Jacque*.

Genièvre.
GENIEVRE da Di KUYPER et BEUKER an pipa» et 

quartaut».
Do do en cais*ea verte* et rouges.do

En vente chez
LEPAGE, LEMOINE ET Cie. 

Iffjanv. I8i,5. 5t<

Tlu» «lu Japon.
,1C 1 \KWI BOITES Thé naturel du Japon en

1 / feuilles, supérieur.
En vente chez

LEPAGE, LEMOINE ET Cie.
Iff janv. 1885. 57

Huile «le Cliurhon.
t / i IJ AIUI.S Huile raffinée supérieure du Canada. 
•/' * I J En vente «hez

11', j mv. IH»55.
LEPAGE, LEMOINE ET Ci#.

68

Huile tie (iinrhon «le Pnrfton.
/»/\ I)ARILS Huile de Ch.irhon do la Pennsylvanie 
O» f If quo le soussigné vient de recevoir et qu'l
offre en vente.

14 Janv. 1888. 6J

Inert
OUCRE écrasé de Maophi 

f

M. G. MOUNTAIN.

Haïti né.
Sucre soc écrasé de Mocphi.
Kii douane ou droits payés.

Eu venta chez
M. G. MOUNTAIN.

28 déc. 18(54, IV'5'J

*u« re «le ,'?l«>Mt'oiia«le.
Ol'CKK de Mosouadc en boucauts, en douane nu droits

payé».
Kn vente chcx

M. G. MOUNTAIN.
28 déc. I8ff4. ll'TO
i \MO LES Créanciers des Biens de OCTAVE 

V J»5» TREMBLAY sont priés de présenter leur» 
compte», dûment attestés au soussigné, depuis cette dut# 
jusqu'au premier février prochain.
J * 1 F. GUAY KT Ci*.,

14 janv. 18(55. 52 Curateurs.

KSl’ECES A VENDRE.
Chcx

LAIRD et TELFER.
23 dée. 18(54. H>50 Ruo La Fabrique.

JOS. BE 8J. TRUBELLE,
KKMKrit I)U PARLKM8NT,

Yo. :i'J, ru»* MnInt-Jean* llnult'-VIIU',
QUEBEC.

Reliures de Goût exécutées en tout 
genre,

LIVRES DE COMPTES, ETC., ETC.
Uno collection de spécimen* peut être vue à l'ate 

lier.
Qu.-bcc, 11 janv. I8ff5. 41

OCc
w*) ARTICLES DR DR1IIL. %

NOUS dé*iron» respectueusement appeler l'at
tention do no* pratique» et du publie en gé

néral sur notre grand assortiment de Marchandises 
• le Grand Deud et Demi Deuil, oui ont toutes été 
choisie» avec le plus grand -oin dan» les meilleure» 
manufactures de l'Europe, de .«"rte que nos prati
que» peuvent, avoe continu.'o acheter ces articles, 
savoir :

Soie Armure Noire,
Soie Noire dite Princes» Cord,
Soie Noire dite Poult de Soie,
Soie Noire Barathea,
Morin»* Noir Français,
Paramntta Noire,
Henrietta Noir, *
Drap Crêpe Noir,
B irnihea Noir,
Casbmire Noire,
Itarège Chali* Noir,
Grenadine Noire,
Crêpe Noir,
Cols et Set» en Crêpe,
Châle* en Llama Noir,
Châles Princes» Cord, Noirs,
Mantilles faite» à ordre.

N. H.—Article» de mode» pour grand deuil et 
demi deuil fait* dan» le genre le plu» A la mode et 
aou- le plus court av i».

GLOVER et FRY.

O II janv. IMli. 42

££>G

A Louer.
V ] N E MAISON avec JARDIN à la Canar-

fflsM J'ère.
r l'R. S'adresse! à

F. X. GARNEAU,
18 janv. 18*6. 34 Rue Sainte Famille, n. 2.

A Vendre,
A DUS TERMES FACILES.

UNE SUPEItltK TERRE, ci devant la propriété du 
('apt. Casault, située à Saint Thomas, sur le fleuve 

Saint Laurent, de quatre arpenta et 8 («relie» de front, 
sur quarante ar|«nt» de profondeur, are# maison en pieire 
• table, hangar et autres déiwudance*.

S'adresser à J. D. I.EPINE, écuyer, Schérif à Mont- 
inagny, et b El». H EM ILLARD, écuyer, avocat, Haute- 
Ville de Québec, rue Ruade.

Vjnnv- 1885. 27-lm-3t|*

(% LOI IIK.
Mnnl'll trois années, à partir du 1er mai pro- 

I chain, cette partie de la maison connue 
sou* le nom de Orra*» Horn., rue Suult-au- 

Matelot, mainicnant occu|>ée cinume Bureau du Surin 
tendant des Mesureur» de Bol».

S'adre»sei à
WM. QUINN.

Sur. des Mesureurs de Bole.
4 janv. 1885. Il-Jfp»-jno.

Chemin de Fer Grand Tronc.
DES soumission» marquées : SOUMISSIONS POUR 

CONSTRUIRE UN PONTON, seront reçue» parle 
soussigné jusqu'à MERCREDI, le 25 du présent, au 

Bureau de Surveillance Locale, Pointe-Lévi,, où le» 
plan» et spécification* pourront être con-ulté* et où l’on 
pourra obtenir tous lo» renseignement» qu'on pourra
4<*lr#r‘ C. J. BHYDGKS,

Directeur-Gérant.
Pointe-Lévis, 14 Janv. 18«5. 50-3f

D'
Contrat de la Malle.

ES SOU51I8SIONS adressées au Maître Général des 
Poites seront reçue» à Québec jusuu’à midi, VEN

DREDI le 3 MARS, pour le transport des Malles de Sa 
Majestés, eu vertu d’un contrat proposé pour 4 ans, doux 
fois par semaine aller et retour, outre Québec et le* Bu
reaux de Poste sur Pile d'Orléans, à commencer lo 1er 
AVRIL proebaiu.

Le transport devra se faire entre Quél.oc ot Pile d’Or- 
léan(, en été, dan» un bateau à vapeur, et, en hiver, dan* 
de» canut* sûrs, ou de toute autre manière selon quo le 
permettra l'état de* communication», et sur l'ilo le» 
malles devront être transportée» dan» île* voitures.

Le» malle» devront partir de Québec le» lundi» et jeudi* 
à 2 heures de l’aprè* midi, et aux heures qui pourront être 
de tem|>» en temps fixées, et elle» devront être expédiée» 
avee toute la diligence possiblo à Saint-Pierre, Sainte- 
Famille,Saint François, Salut Jean, Saint-Laurent, et au 
retour jusqu’à Saint- Pierre.

Au retour la malle devra être délivrée au Bureau de 
Poste de Québec les mercredi* et samedi», à 8 heuie* du 
matin.

Daa notices imprimées contenant des information* plus 
détaillée» relativement aux condition» du contrat proposé 
pouvant être vue» et de» blanc* de formule» de roumi.-eion»

Souvent être obtenu» aux Bureaux de Poste de Québec, 
aint-Pierre,Sainte-Famille, Sainte-François, Saint Jeun 
et Saint Laurent, ou uu bureau du soussigné.

W M. G. SHEPPARD, 
Inspecteur de» Bureaux de Po»te. 

Bureau de l'Insp. de» Bureaux de Poste,
Québee, V janv. Ih(55. 31

Contrat do la Malle.
DES SOUMISSIONS adressées au .Maître Général de» 

Poste» seront reçue* à QUEBEC ju»qu'à MIDI, 
VENDREDI, le 21 FEVRIER, (mur le transport de* 

Malles de Sa Majesté, en vertu d'un contrat proposé pour

Îuatro ans, deux fois tiar romaine, aller et retour, entre 
talhousie, Nouveau-Brunswick, et Shcolbred, Canada, 
à commencer le 1er avril prochain.
Le transport devra se faire dans une voiture pendant 

l'hiver, et duni une voiture et en chaloupe ou en canot 
pendant l'été.

Le» Malles devront partir Je Shnolbred les lundis et 
jeu II», à midi, ou après l'arrivée du courrier venant de 
Percé, ot arriver à Dalhousio à 3 heures de l'aprè» 
midi.

Elle» devront partir de Daltrousie à 4.30 P. M., le* jours 
mentionnés, et arriver à Sboolbred ù temps pour rencon
trer le courrier venant de Campholten, le» mardi» et ven
dredis, à 8 heure» du matin.

Des notice* imprimée» contenant des informations plus 
détuillées relativement aux condition» du contrat proposé 
peuvent être vue*, et de» blanc, de formules de soumis
sion» peuvent être obtenu» aux Bureau t de Poste à Uar- 
leton et Hhoolbred, en Canada et à Dalhousio, dan* le 
Nouveau-Brunswick, ou au bureau du soussigné.

WM. G. SHEPPARD, 
Insp. de» Bureaux de Poste. 

Bureau de l'Insp. des bureaux de Poste,
4 janv. I8t>5. 17

COMPAGNIE DE MONTREAL
De Steamers Océaniques.

ta» an 1*04-03.
Passagers enregistrés pour London

derry ou Liverpool.
JHT Dut billtU du «tour toutcordé» à det prix réduxtt

LA LIGNE de cette Compagnie est composée des atea 
mors de première claase suivante :

P MH U VIA A, 2600 ton.........................Capt. Ballantine
MURA VIA/e, 2660 ton....................... Aiton.
HIBERNIAN, 2434 ton........................ M Dutten.
NOVA ECU Tl A N, 2300 ten................ " Wylie.
BELUIAN, 2200 ten.............................  " Brown.
NORTH AMERICAN, 1784 ton. ... •' Kerr.
DAHASOUN, 1300 ten......................... " M atte
ST-DAVID, D500 ten.......................... •* Aird.
TRANSPORTANT LBS MALT.ES DU CANADA IT 

DIS ÉTATN UNIH.
L’nn de* steamers mentionné plus bas on autres stea

mers partira do LIVERPOOL chaque JEUDI et de 
PORTLAND chaque SAMEDI, arrêtant à Loch Foylc 
pour prendre à bord et débarquer los passagers qui iront 
A Londonderry ou qui en partiront.

Voiei le* date* d# départ :
r DK PORTLAND.

ST DAVID.......................................Samedi, 7 janvier.
NORTH AMERICAN..................... •• 1 » "
NOVA SCOTIAN............................ " 21 «
Moll A VIAN..................................... •' 28 •*

Et chaque samedi successif.
PRIX DB LA TRAVERSÉE. DB PORTLAND 

A Londonderry nu LiU'r/mot.
CHAMBRE, |72 30, 876.59 et $86.50, selon le* ne- 

eommcMtements.
D ENTREPONT. $3(L
On ne peut retenir de chamlres si on ne raie d'avnce. 
Il y aura dan* chaque navire un médecin expérimenté 
Pour de plus amples informstion» s'adresser à

ALLANS, RA K El Ci#.
4 janv. 1865. 13 Agents

SE

1 A \7TW L* Compagnie du Chemin à l.n -ea dans 
J\ V lk7i le» rue* de Québec demuudoru à U pro
chaine session du Parlement, un auto d amen liment ù ton 
acto d’incorporation, pour uuterLor la Commission à 15 i- 
rière» de la Rive Nord de Québoo à permettre il la Com
pagnie do poker de* !b*c» do chemin do for dan» li- ruo 
Saint Yulit r, depui* Ja rue #nlnt-J< -cj h ju» ju à la 
barrière et pour d'uutro» fin*, 

l ljunv. I.Mm. A'J ‘.’f ll'pj

A l/|lJ Kkt par la- pr< •*<: to« d, n.'ié I !C !o* action- 
H t lu i;:ilr<'., de la l'ompagn c Ai.glui-o et t'uia- 

diouno pour l'exploitutioiv de» mines (responsabilité 
limit, e) tera une demande nu l’arleu ont Provincial du 
Canada, à sa procliaino n pour en obtenir un .vie
d’incorporation pour le» mettre eu ét l do réorganiser
ot do continuer le* attires do mil»l i .» lo liai-Ca
nada, ot do molli e le* affaires cl > • pii apportent à la 
Compagnie sous l'opération do toi uoto d'incorpora
tion-

7 janv. 1865. 24 2m
C'oiiipa^iàie «tu UUliclit'ii.

UNE DEMANDE >-rtrii falto A I v Législature, t\ *» pro
chaine sestiuu, ulin d’en obtonir un acte lui permet

tant d'augmenter »"n capital, afin d%J v mottreon u osure 
d’avoir dos bateaux à vapeur pour remorquer I n vin» 
dans lo fleuve ot le golfo Saint- Laurent, ot pour autrement 
amender son Acto d’incorporation.

V déc. Ih«4. 1882

A \f ï Uno demande sera faite au Parlement 
A V 11 j, Provint i il, à «u prochaine »e». «r, |»nir 

on obtenir des nmendements il l’acte qui ir-<Tpmc la loiu- 
iiagnio d'Assurance Maritime de Québec.
1 A. FRASER,

Québec, 6 dée. 1864. 18fffl-2m So, létniro.

AVIS. . . „ ,
L'i Municipalité >‘c /u t'aioisn: hai/if Do h 

<lr (Du hcc S ltd.

DEUX DEMANDES seront faite.-au Parlement, à la 
prt > lutino Session :

La première, (mur obtonir le droit d'aeoorder lis li
cence* d'nuliergos, et d’en percev.,ir I* ■ n venu».

La deuxième, pour obtenir le droit do te pourvoir contre
lo» iiicendius.

J. II. 11 \MEL, 
Feeréiairo-Trésorii r.

1er déc. JHffrt. lHéS-Sm-.'ffps

AVIS.
La Compagnie do l'Hôtel Tadou.ac et dés 

Br.lus de Mer.

UNE DEMANDE sera faito au Parlement, à la pro- 
i-huino Session, p'.iir demander ni Acto au et.êbmt 

l’Acte d’Incor|»,ration do la dilo U mjcignle, en lui n i 
dant le» pouvoir» d’atigmetih-r lo capital, <-t pour Pu Ind- 
nistratioii ot le c uitré,le plu» eftV'-hf- do F.nnnco.- le In 
dite Compagnio ot pour d'au'-n o ■

1 t'il AS. PLN'f L AN D.
fc\ • r.• Tré*orio-r.

22 nov 1864. 17ti7

mnm ü’MBUUii de qli bec
CONlItK l.K Kl.U.

ON fait savoir pur lo présent que l'Asieuiblée Amuelle 
ih Actiar.ii ne» sottentra, au Bureau de la Com- 

pn^n e, lu l.l NUI, Tiil'-XTH-MK du couraLt, à DEI X 
hou:».» do l'apr. - midi, ol qu’il t>oiu alou soumis un état 
dos affaires.

Par ordre,
A. D. RIVERIN,

. Eocrét.ire.
13 j mv, i885. iff _

W.ÜÛËÜ milkM'ù H |)l B Q
Cf NT’ K LE FEU.

t »N fa i siiiuir par le présent aux U l'ono i r 
y / I I le lion di - i i,< leur», aura lieu, nu bureau du la 
C uipi^nie, le Ll X.G, U SIXIEME jour du iu.,» pro- 
, h., n, au Keratin, qui rusleru ouvert josqu'u Dl.UX 
1. uros do !'iiprè* midi.

Par or Jrc,
A. D. KIVEBIN,

l . |nnv. 1885, 4/

H T B i ST. LCD33ni; i i:m:€ .
C(KT ll'iTl I, bien connu sera ouvert pour la récep- 

j ti ,n do» membre* du Parlement,de» voyageur» et 
I ,|U public en général, MERCREDI, le 18 du (.résent

“WW WILL. RUSSELL ET FIL1?.
| ■ ■ ' 1 • 45-lm _

Ppi'can «!<* r«»wle «*«• Éè«i4'l>« c,
31 décembre 186 4.

j RS MALLES | «urle liovaume-l'.ii, pendant le moll 
? do JANVIER, roront fetinée» à co bureau ceinue 

sait :
PAR I.A LIGNE CANADIENN'K t

Le* vendredi* à •• h- J*« '7-
Lu »«•• supplémentaire à V.4b b. P, lu.

IA R LA l.uisn Cl.NARD VIA KLW-t <• RK I
Le* same l , du 7 ot du 21, A Ü:W) h. P. M.
Et pur la \oie do Boston, ave les malle» ,Jo 

Ten clic uve, do la Born .do et dl4yif.,x, 
les lundi* du 2, 16 et 30, u ::"n M.

J El t, F.LL,
l |«nv 1868 14__________ 51 1 n de Poète.

ON .M A.\ J.M-. 7,1j.'iuj plier

rs te’y. ■r-'f

y..

.S'adresser à

:: iiinv. IM>Ô. ff
H. MOI. ITMUR, 

No. 4, rue Uuade.

IP il M IB ^ S) Affaires eD BaBqu "route8-
SUJETS À N QU IS.

AVIS e»t pvr lo présent d,'n qu'nn,•» n Maire. F • ot 
Bailli, ou autre* Officier ou ( ùLcicrf d’aucune Mui.i i- 

|.alité en cette Prm inc<-, cl une J ers« nno > u | cr-, ' m- - 
quelconque», sauf celle* qui | • ,rr- r. i é'ie date i >-n 
temp» spécialement autorisi-e» et nominéi- |">uriu: te l'-’ n 
par Son Excellence le G< uvert-cnr G n, ral, i ‘a le | >»' ir 
ou l’autorité- «l’émettre ou .!•• d Lvrcr un P -rf. rt, ou . n 
document quelconque «v.irtp ur b .t do ut» r ■ n i e 
ii.u-eport. ou quelqt c rlro-ede • ctlc nature eu de, et er. t, 
ou un certifient quelc. nque «ttc-tant quo le porteur <-.-t 
anglais de nai**nnco ou sujet .lugliii», ou quelque ch"-e a 
cot effet : et avi» c.-t do plus donné que t ■ ■ u t Pn -e| «>rt ou 
certificat de cette nature, comme il < -t mentionné plu- haut, 
qui serait émané d'une |.ers<>nne autre quo celle qui 
sont dûment nulorisic» à les donner comme su.- iit, ront 
nuis et de nul effet. ......

WM. Mi b<d GALL.
Secrétaire.

Bureau du Secrétaire,
5 janv. l'-i'.v 2û

,\f(( l'Ilt* Ht lî* Kl.
Dans l’affaire de DEGl I - K et Rl’l,

Faillis.

1|.;s cr. ar.dcr- des faillis s< nt par le p>-é,rnt noli!.do 
v .r réunir au bmcjiii de MM. Tim «i nr»r. Tik ua* m 
l’ic . do Q1 • bec, lo 2 i du courant, a DEUX hcuic» do 

;•,., ... r,.!. . ù IV;’,-t d'-t t' -1 K'-r ( ubliqiu n • n* les Faillis 
,.- Je r -I -r le» affaire» de I» » n rn g- i.éral.

J. R. T11 IRAI DE AU,
7 janv. lH(i5. 22 2» Syndic.

fr cuiio t u.tiil la l'a» lilt .

1RS créancier» lu roursign" (ont n •'fié» de ,o réunir 
j iui bureau de S mm. I- Gi i< n v vir. n.-iain-, rn la 
IU «c-Ville de Qu. I;cc, rue Faim Pierre, n. 23.1e 2-3e jour 

du nr eut mois do jai viir, » DFI X heure» d« l'm r. » 
midi, afin de rec-voir un < fit de affaire-et de nt miner 
un «i mite auquel il jaiurra lairo une cession, rn venu do
' J. II.0U.ST.

7 janv. 1«<55. 23

1

181 HMH Ci.

JW
LaRESERY

se ^ecbes.
If TANT difcidd à l'iir** rc:i pi .ccr In l < 1 ■!< notre «?t: li i-fi n, tt pu -*rc i.oui lie trcîn

* étaf?08, et coutp i-'cni'nt ni v.rr-\ n prrnor.s o:ci- ion d'imnonc r ù nrp fraiiijuo.a (|uo, 
vu qui ci 8 travaux n*c s.»itcrot’.t le il' : I c i -11 il’uur | a r i i c do rc>- n, rchandi-c!*, nus 
priMV-ronn, pour en dduadnè^cr le m i n - | !• . von :i à im; •

1er FEVRÏEE PROCHAIN
FONDS m CÔMRERCE

Qui cêt des mieux ««ort!* pour la *: i t», d q ach »<ut< c.*t naia«cr.t p ur ê'rc âéji. •>. tria

t'OTH c3 catbij,ii<:k.
N *. rur «le J Couronne, Suint-Kocli,

4 jinv. 18C5. 12 l’rô-,lu Miichd Jacqurx-Caitior.

rouit

PRESENTS
DU

Jour cle l’An,
CHEZ

BANQUE D’EPARGNES
No. 11, rue Saint-Jean.

1T déc. 1864. 1831

Grande Pharmacie a Levis !
LE Dr. N 1 .ALERTE,

MEDECIN ET PHARMACIEN,

INFORME le publie de Lévisou'll vient d ouvrir une 
Pharmacie et un Bureau de L.*n»ultati< n» dan» la h.l- 

tiste de M. L» Lemieux, vi*-à vi- du magasin de M. Cas», 
•ur la côte du Passage.
Consultations Oratuites à toute heure ! !

Outre ses differente objets do pharmacie, le Docteur 
Laeerte aura aussi en main» un magnifique assortiment
de
TEINTURES. GRAINES,

PARFUMERIES, et
AUTRES ARTICLES DK TülLKTTK. 

I,, Dr. Laeerte. o*e se flatter que, grâce au premies 
choix de» article» dont »# compose «on établissement. ains 
qu'au aèle qu'il mettra à satisfaire se» client», il obtiendra 
reooouregeuient de» médecin» de Levi* cl de» paioisse 
environnante», »m*' qu* 4U public en général.

N • LrevKUf 
Médecin et Pharmacien.

1S nov. 1864. 1770-6m-3fp*

R? Tàf UAlina A4 S"" 
No. 43, rue St. Jean, No, 43.
giian.de u:\te

I < t It I K

Compte (tes Man h faet(triers
AU (’Onn .t\T &î UUOiJvAT.

L KS sousai^n^s u\ int r«•, t leur n 5ili.nH.-i - trop t..rd jour les acccptir ott u«,u ctdre des
manufacturier-1 di- K-

Vendre sans réserve d’ici au mois de Février.
Le tout tâtant îles patrons le» plus tuaveaux, coaiprcnant :
I>i;ip*i Ntiirt üiipnfins,

Drapt* de Moscou,
Props de rastor,

Praps de l’i'otr,
Prap Wliitn<y.

Tvr 4- KcoéPéis,
Cnéiü.ir- N irs i*t do (’o ïl, tirs,

(\.b » i s N --r» » t do ( «unur.*.
W ir.e y, i’iiii î»,

Moritos l'r : i «. i-,
Cidoti et l’oile A Prapi»,

Toiii i u cou| un»,
Coton Blanc ot Jaune,

Klnnncllf» Hougis, 
l'I-.tmelliH Blanobea, 

rianncIliA do l'antainie, 
U'hcuiin's en laino et Cali coes,

2«bQ(\mvrcf i d» de fo’ili-* «jr-indi-urs,
TH0 l’air» s C.iuvi-rl iros , n l.itinc nu j rix du ft« r'irk’.

8ni lin c» comité de P»p. lutljour U s achats au-drosun d'une fiaetre cl J p. liüixtta|uur 
dos billots do b-tnquo.

2 déo. 1804.
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IIVRBS DE MUSIQUE
PROMIS POUR DES

CADEAUX DE NOEL
ET DE LA

NOUVELLE ANNÉE.
T Jî soussigné offre en vont* le* LIVRES DK MUSIQUE 
I t suivant», luu» uiuguftiqueuiuol relié», ut très eouvo 
sable» pour de* Cadeaux A cette saison du l’anbce.

L'Album de le Cour de Haint-James, Album de N?*l de 
Cjoie, le Livre Illustré de Chansons |«our le* Enfant», 
l'Album de Verdi, Sonate» de Beethoven, oomplèt** en un 
Vuluuie, Cbaneon* de MsnduLsohn ean» le* parole», 12e 
Mette de Mozart, btabat Mater de R»»iui, Elijah de 
Menielwobn, Messiah de Uandel, I*r»c| eu Egypte, et 
Judas Machabée, Création de Haydn, Mélodie» Irlandaise* 
d» Moore, avec et eau» le» paroles, le Musée liai moniquo 
le Livre pour Piano-fort* Livre de Chante de Mcne»trele 
de Christy, Livre» de Chant d’Oj>ér*, 1000 Chanson», 
Dance», etc., pour Violon, La Pluie de Perle», te Mélo- 
di-ü National.

—at'Ml—
Grand» Portraits anthentlque» de» grand» maître», 

•avoir : Beethoven, Mosart, Uandel, et Félix Mendelsiohu
Barthuldy.

—xi—
Attendu de jour en jour par l'Wbentia», arrivé à

Portland.
Un bel assortiment de Musique Nouvelle publiée réeem- 

mont 4 Londres, le plu» bel aeeortiment qui ait jamai» été 
importé à Québec.

K. M. choisit cette occasion peur remercier «es nom
breuse* pratique» du patroncage bienveillant qu'elles lui 
ont accordé depuis qu'i! est dan» cette ligne d'affaire», et 
le» infuriue ainsi quo le publie en général qu'tl transpor
tera bientôt sun magasin dan» la maison vi*-l-vi» de 
celle qu'il occupe actuellement, et qui a été construite 
expressément pour un magasin de musique on il a la 
confiance qu'il recevra l'encouragement du public, vu 
qu'il sera plus eu mesure de le satisfaire.

K. MORGAN,
Marchand de Musique.

P. S.—Pian"» de Stelnvay, Chickering et Fils, et John 
B. Dunham. On ne vend i cet etablissement que de la 
Musique.

24 déc. 18*4. 1S»53
(OI VKTK'i I) E PL ATS

blip* rieur' UltflHis,
O A L VAMSKS SUR NICKEL! 

Petits Plats. Huilhers. Fourchettes, Cuil
lers etc., etc 

—arsst—
COUTEAUX I)E TAREE ET A DESSERT

G ih anisés et a mandas d'ivoire.
De la fabrique de J0$. R"DGKRS et FILS.

Cher
UK'S. ANDREWS,

Marchand de Quincailler.e et de Fourniture,
2* déc. 1864. i . No. I. rue Saint «J*an^

Patins ! Patins ! !
DK Tf»l S (.ES PATRONS F.T (»RANDEl'KS

▲
AO rciiD cl pi lia par l'aire*

cari
THOMAS ANDREWS,

Alutchnd île Qui/c liCerte tt de fournttnrt 
k éntr / le,

Ao. I. rue failli-J tan.
27 dé'. 18^4. ___________________ ________

Wlii'krt Irlnmlai* de Dimne- 
ville.wriilsKEV Irlsniais de Dunneville, en quartnut» 

caisse-, en d.aane eu droits payés.
En veale cher

M. O. MOUNTAIN.
2» déc. 1S64. 1.-Ô3

I \i '
IJ > \MLDI, uMII'f. U Jltuiejur de JANVIER pr 
hain.det utes |«err ai • :i;j. t* ntc* >iui % udr nt entre •

[rendre le Liuffuge de la Nouvelle K>uano de Québec 
h i m. yen de la var* r.

Le . - un. - u* u- v. • t n.-tater ta ?<*nme totale p ur 
D luelieUettreiveneur s'er.-igeta de fournir tou.- le* m.v- 
t. riaux, e traire, p -er et fain fonctionner arec suce.-, 
t ut !c t nistne i. ire au > hauffage delà b&d.-*e.

Il devra expliquer le • ; u.c de chauffage qu'il pr*** 
[ -e dVtnt l yer et -• .- t. .n d-'-vi» complet et de* 
de--i&« délaill! le * n appareil, et en garantir l'efficacité 
et Se f n ti. tineu.cn j «n. :t j. ur une période de trots 
année*.

Le-;itn;?- n-dêVT. nt a .-i inclure tout l'ouvrage en
.:?. ot.-„ que nécessi

ter* la n '«e et. . n d i *yst> me ; le nombre des kouil- 
b ire* nv. aj pareil* complot? et le prix ponrehaque b«>uil- 
I ire j le nombre de j ie-i? linéaire* de tuyaux, leur dia
mètre et le- pnx pir j - I : le c- ulrt des réverbère*, s’il 
y en a, la .uperticie en pied- et le prix par pie-J, etc., etc.

L* • [dan- d- la bâti#». j e .vent être vus à ce bureau • il 
d» plu* ample* informât! /• pourront être fournie», si 
elle* - nt req' i.es

Le* *»un. --iut* detT nt être a-lre*i.'e« au .-'e-r.'taire 
•le ce D- parter nt et etio-».e* ** Soumi»*ion» j^ur le 

de la Nouvelle Douane de p.'V.cc." et elle* 
devront être sirr. e* p ir deux perrnre» liable* qui 
t udr- nt »<• j.-rter cauti- r de l'oxé-ut < n fidèle du con
trat, de l’effi ta-'it et lu f ncti- -.cernent continu du 
ly rteine.

Par ordre,
F. BRAUN,

.Secrétaire.
Dépar- er.t d»* Travaux Publi -, i

Québec, 2é > , Itl. ) 2 VT j

é/rrJ/ier-eii-eA#/ du 
Isrsn des MUlt /* ■ ■,

A. Lejiti'iitt*.

151 L LS PRIVES.
L» p-r* nne* qui, lar.* le Das-Ca&aia, se tr [**ent 

de - alres er a 1*A .-EMULEE LE'il.tLATIVE 
pour f.bten.r la paire*. n -le RILL*! PRIVES ou LO

CAUX, j^r-nt c'reoi n de privi’éges exclusifs ou de 
pour ri de t-rj ,-vt. • pour des Cn* commer iales ou 
autres, ou ay ant j -r but dérégler de- arpentages ou 
définir des limiter, ou 1e faire toute ch te qui aurait 
1 effet de compromettre les droits d'autres parties, «ont par 
les présente-n u:. > • < -c, per les rrgle- 43ème et sui- 
x an tes du C r.seil L*fi»latif et de 1 Anemble Législative 
re'pec* vemeat (D-quelîes r< glei sont publ ée# au loog 
■ian* la O- - tt* d* (Wi-D), elle» sont requises d en 
donner DEUX MOIS DAVIS f*f -*'cif!\nt clairement en 
distinctement 1» nature et l'objet de la dite demande) 
dans la C *.rr» lu 1 ■ < >, en ang'.ai-e» en français, et
au*», dans un j an il anglais et dai.t un journal français 
publié» dans le di»inet corerné. Le premier et le der- 
m*r de tels avis de • art être envoyés au Bureau des Biiii 
Privés de chaque Chambre.

Toute» pétition* \*jur B.Ils Privés doivent être présen
tée» dan» Ici •/-*« ww'iias* de la se-iicn.
J. E. DOICET, ALFRED TOOD

•injfifr (/« JjW-iu
lit1 U /'r.r/l,

C. .
Québec, 1er déc. DsA,. 1- J4

ATTENTION f ATTENTION!
LECTEURS !

99,000 «le Recoin penne
A celui qui pourra prouver que

L’INSECTICIDE-VIC AT
(BREVETE.)

Ife détruit jxu xnfaüldAmunt les inv'.tei 
tels que

Ponaixe», Coqcerellea, Mite», Pucea, Poux, 
Fourmis, Puceroua de* Coure, Barbeaux. 
Araipiéee, etc., etc.

L'I.V-KCTICIDK-VICAT se eomp'^e d'une p*oudre et 
d'un soufflet a l'aid» duquel cette poudre est lancée 

par atome dan» les recoins les ni ua reculés; un seul de 
ce» atomes est fuft.'int- p*>ur la de*uuct*'*n de tout in- 
•ecte. L’Iiisectic de-Vtcat a acqul» une célébrité en 
France qui a re*;u la sanction de» **y;iétés savantes et le 
Brevet.—U e été le seul admis aux expositions univer
se Iles de IbM et de J M2.

Ce n'est pas un |-iia*.n, car il n>»t pas malfaisant aux 
homme* u aux animaux vertébrés.

J en garantie l Efficacité el VInoruiU. 
N’enoeptei que ee qui est dans les flacons et de» souf

flet* sur les-quel* ma signature est app*>eée.
K. II. Doccrr.

Tout autre ebo » t»t : CV,a/rfy«^*n *1 yur &,**/•
mwrIU d'tmatrruJC.

PRIX.
«HANDS FLACONS. HO c«nu.
PETIT .c FLACONS, di cenu.
BOlTKS-bOUFFLKTb, appareil garni de peudre, M 

eents.
INKLFFLATKI Hh, tout métal garni de j- udrs.iO cents
Entrepôt général et seule maison 

Gros au Canaria.

V. H. DOUCIT,
léKi. Rue ( raiK, lloulrtal.

Apiviit Général .» Qncncc.
L. MAI RICK,

. Hhtel C'baruain

U jaiUet, Ufli.

Le Grand Bemède Canadien
L’ELIXIR DE LA FORET.

Le Meilleur Remède contre la 
Bronchite aigui1 et chronique, Ion Inflammations 

de Pouinonf, la Plcuricuo, la Coquoluehe, 
le Croup, etc., etc.,

Pour toutes les Maladies des Poumons et de 
la Gorge.

Toutes maladie» qui conduisent à la consomption.
Ce remède est plu» tiir qu« l’huile de morue et bien 

plu» agréable à prendre.

Le Régénérateur de la Vue.
Le Meilleur Remède contre le»

Maladies des Veux, les Inflammations, Saletda, 
Mal de Neigo, cto, eto.

DANS CERTAINS CAS, «CÉRISON EN 21 11 RU tt Eh

Pilules Végétale» Anti HI lieuses.
Le Meilleur Remède ci ntre le»

Maladies de l'Estomac, du Foie, des Intestine 
et des Voies Urinaire».

U A U .4 y TJ ES SA .VN MEIt C VU E.
I^s malade» peuvent prendre ce» pilule» *ans nuire à 

lean occupations ordinaires.
Avis aux Voyageur*,

DOCTEUR G. J. A. VALLÉE, 
Notre-Dame de Lévi».

N. B—Le Du.'teur Vallée traitera spécialement los 
maladies de In gorge et de U poitrine. On pourrA le con
sulter i Sun bureau, vis-à-vis l'église neuve, Notre-Dame 
de Lévi».

Agen:» àQaébec : MM. Brunet et Pug.il, Saint-Koch; 
Edmund Giroux, Basse-Ville ; 0. Giroux, Uaute-Ville.

IV Dov. 1SE4. 1777

ToêBeâV Mi N i>OUi>Hi£
un

DURNO’S CATARRH 8NUFF, 
SjdciJùjuc peur la Catarrhe et les M iladies de 

Tète et de lu Gorge,

COMME toute» Us médecine» ce remède doit être ml» 
en usage de le muuièio qu'il est preterit pour assurer 

l’effet désiré. Quand les prescriptions sont suivie», olle» 
ne manquent jamais de faire de l'effet et quand un persé
vère, elle» finissent par procurer la guérison permanente.

Los douleurs dun* la této ou le mal de tête nerveux sont 
ordinairement guéris par une .impie prise, bieu qu'il 
faille eu prendre plusieurs luis de suit» dans certaines 
oireonstauoo» jusqu'à es qu’on ait i>ii*dui. l’clernuouiont.

Pour la surdité, les veux faibles ou le mal d’yeux 
serve».vous du tabac en pondre, le malin, lo midi elle 
■oir, tant qu'il est nécessaire.

Dans toute» les cutnsrhos Aigue» ot chroniques »t pour 
U bronchite, on doit on proudre au moins deux ou trois 
foi» tous lo» joui» et [dus souvent, relip que les circons
tances lo permet ; i: faut aspirer lo tabac fiutemont pour 

le faire tomber dans la gorge, ou sou goût est plaisant (vu
U |f ' “qu'il n» contient pas de tabac), 

rat on libre et le dé ‘
étermine l'expeeto- 

/chargement nécessaire de la tête.
Pour le» ontants ou !•* jeunes gardons ayant le rhume 

et le nos enchifrené, il est mieux do l'administrer quand 
le* enfants dorment.

En vente en gro* et en détail chei
JOHN MUSSON ET Cie.

21 flov. 1804. 1788_________________

J. W. 9IcLeo<8,
Chvniste et Droguiste,

PORTE SAINT - JEAN,
nU.-IRE attirer l’attentû n de ses amis et du public en 

général sur son assortiment considérable et com
plot de 

Drogues,
Compositions Chimiques,

Médecine* brevetées,
Parfumeries,

Brosses, etc., ete.
—at'ssr—

Üur les nouveaux articlos suivants :
Teintures li.qiii.iot* de Mither,
Bouteilles do Mather pour lo* nourrice.*,
Protecteurs de la poitrine,
ChloroJj ne de Brown, etc.

J»'UN W. McLEOD,
22 nov. 1S»54. 17y8 Porte St. Jean.

PROFITER M 101 HAUin
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» Y A N T rcv -i beaucoup plus de morchandisos que leur ofiBortiajcnt ordinaire, et voyant 1* 
A triste appircnc-’ du comtcerc; d'automne,

VENDRONT A TOUT PRIX
Dr?p* dcub'c foules, dr&p ûn, drap français pour dames, drap* de pilote, de Moscou, Whitney, 
F anellrs à chemise» et couv.rtures de laine, Toilo à drap, Cobour^*, c’.c., etc., un lot considé
rable do fasituirs et Tweeds Canadiens à très bon tutrehé.

A vendre sans réserve pour argent comptant seulement-
P, COUTURE et Cie.,

30 sept. 18t>4. 147o No. 37, ruo de la Couronne, Saint Roch.

IMMENSE. SACRIFICE
L’Enseigne du Pavillon Blanc

\o. 54, GRANDE RUE HT.
SAINT-ROCH.

Lefebvre et Lortie
un a&sortimcntTANT sur le point de faire de nouvcllee réparations, offrent en oc moment 

»-* trè« considérable de
Tweeds, Casimirs, Draps Noirs de toutes sortes,

XT DK

liai
vu

VE RITA B LE WEST OF ENGLAND,
Et ils attirent particulièrement l'attention du public sur leur assorti

ment de
FLAN EUES DE TOUTES LES COULEURS,

AINSI QU'UN O RAN D AKhORTlMKNT DE

Flanelles de Fantaisie,
Toile à Drap,

Coton ù Drap,
Coton Jaune,

Shirting, Indiennes,
Cobourg, Alpaca,

Mousseline de Laine Française.
—AUSSI—

Un assortiment oonnidlrablo d'ËTOFFK A ROBES du m-.ilicur choix, à 20 pour cent 
tu-d(s-ouh de« prix ordinaire».

Les messieurs trouveront à leur établisncmont no aasortiment régulier et l'un des plus consi
dérable» qui existent à Québec, de
Chemise*. Frocs, Caleçons, Gants, Cols, Cravates, Bas, etc.

«f C .r H Mi V Mi r R M X N Mi V t, H JI Mi X M’.
VENEZ, VOYEZ, JUGEZ.

1000 Vr,r%tH de. Soie Noire à bon marché.
LEFEBVRE et LORTIE.

7 juillet 1804.

Graines Fraiches de Jardin, de Fleurs et des Champs.

C. GIROUX, n. D.
c:iiinii*te H Droguiste.

VIENT do recevoir par l«* dorm**r»t •.t**arfis*r« d’Europe un nouvel a«*»ortiment rvjmi.let de 
GH A INES FkAK HK>, DROGUES, PARFUMERIES FRANÇAISES et ANGLAISES, 

SAVONS DE SENTEUR, BROSSES de tor.tea espece*, ROIS A TEINTURE, REMEDES 
BREVETÉS, eic., etc.

Il reçoit les SANGSUES FRAICHES l>K SUEDE a l'arrivée de chaque steamer.
<l« l'encouragement qu'il

en * reçu j .**,0’fi ce jour ; et u a le piainr i;e leur apprennre qu'il v.t ouvrir une nouvelle Fhannacie, 
au No. 18, n •• le la Fabrique, pre» du Marché de la Haute-Ville, vis-a-via Ica Caserne», porte 
voisine de MM. G.over et Fry, une porte pine haut que le magasin qu'il occupait dans cette même 
rue, il y a un an, ou 1! Ier » la vente en t*ro» et en détail

U
CADEAUX DE NOEL.

N BON PIANO-FORTK.
Argenterie,

Coutellerie supérieure de Sheffield.
Boites h Ouvrage choisies.
Artioles de Fantaisie, variété infinie.

y.9r No manques pas de visiter ls^us£»*l_n_de

2.1 déc. 1804. mi
BT Cie.,

Coffre de Sûreté
ON peut se proeurer. en s'adressant au bureau de ee 

journal, un COPFKR DK 8URKTÉ de la célèbre 
fabrique de EDWARD, FKKNALD et Ole., de Boston. 

Dimensions intérieures : 25 pouots de hauteur, 18 de lar
geur, et 14 de profondeur.

fioct. 18114.___ 14tft>___________ _____
A UTQÎ Le soussigné ouvrira son bureau tempo- 

V AO. rairemeut, itour l’Insiieotion dos Cuirs et 
Poaux Crues, DBMAIN le 18, au a. 121, rue 8aiat-Va-

A. FORTIN,
I. C. et F. 0.

lier.

17 août 1804. 1240
S. et C. PETERS,

ONT établi leur bureau dans 1a Maison en Brique leur 
appartenant,

Coin des rues Grant et de la Reine, St. Roch.
JBÊT EMTBflX SC B LA RDI DI LA BAIN K.

16 août 1804. 1220

TASCHEREAU et PROUX,

2 sept. 1804.1318
w à-vu le magasin de M. Cass.

ED. C. E. GAUlHiEH,
AVOCAT

RUB DONACONA, dans la maison des Ur-Bureau 
•ulines.

Québec, 21 mai 1804. 722

Dr. L. J. A. SIMARD,
Médecin Oruli«te et AurUte.

VST 18, RUE SAINT-LOUIS, 18. *«3 
T mai l804. 000

(LYR. T. 8LZOR,
AVOCAT.

Bureau : No. 6, rue Saint-Louis, Hôtel Ma
çonnique.

Québec, 8 juin 1804. 863-12m-3fpa

J. B. BERTRAND ET Cie.,
BNTREPttENEURS D'EOLINES, MAISONS, ETO.,

8aint-Roeh, rue Richardiou, n..20i.
20 mai 1804. 70»-12m

F. LANtïELIEU,
Avocat et Professeur en Droit à T Université 

Laval.
Bureau : rue Saint-Louis n. 18, eoln de la rue du Par- 

oir des Ursulines, près de la Salle de Musique.
26 mai 1804. 73»

H U DON & DUMAS,
AVOCATS,

Tiennent nn Bureau 4 l’Isla Verte et à Rlmonjkl, et eul- 
vrout régulièrement le Circuit de Matane.

31 Un* 1863 66

DR f I AT ITC A V ehesM. Jacqci»Blaib, 
Llii lJUA JL ) près de la Barrière de 

L’Anse des Mers. (Consultations à toutes heurss, gra
tuites pour les pauvres.)

12 déc. 1803. 13*0

Ë- L. J. GIROUX 9 transporté son
Bureau au n 47, rue Saint-Pierre, près du marché Fin-
»y*

XI mal 1863 119

LEGARE ET BUSSIERES.
NOTAIKEK.

Heures de bureau Hauts-Ville, rue Saint-Joseph, 
n. 21, de » heures à 4 heures P. M.

Saint-Roch, rue du Pont, n. 17, de 4 heures A 9 heures 
P. M.*21 avril 1804. 47S______________ _________

NOTAIRE, rue 
SAINT - PIERRE 

porte voisine de MM. Ciimcet Maraor.
2U avril, 1661 361.

LOUIS PREVOST

A Est le présent donné que nous avons
A V lO nommé MM. LANE, GIBB ET Cie., seuls 
agents pour 1a vente de notre Whiskey et de nos Spiritueux 
A Quebec.

J. II. R. MOLSoN ET FRERE. 
Montréal, 28 peril 1M4. 628

IJ profite de rette mrnoriotanm pour remercier aea armant le public de l'ericouniKemenl 
reçu jusqu'i re jour ; et il a le plaiair de leur apprendre qu'il v.» ouvrir une nouvelle Phan 

io. IR, r •• d- !a Fabrique, prea du Marché de la Haute-Ville, via-a-via le» (,'aaernea, 
ne de MM. G.ov*r .-t Fry, ur-e porte pion haut que le mugaain qu'il rsccupait liane cette 1 
il y a un un, ou il len la vente en t*roa et en détail.
IJ continue au-*i a tenir <v»n établis-ement, en qrou et tri détail, au No. 57, a l'extrémité dea 

ruea Naint-Pierre et Soua-le-Fort, com du Quai Napoléon, urea du Marché Champlain, prés du 
débarcadère des bates* ,x a vaje-ur de Montréal et de celui du Chemin de Fer Grand Tronc.

Une expérience île plua d*r 20 aria dana cet ta branche et dea relation» continuelle» avec les 
meilleure- rnainon» de Frar.e* , d'An^ielerre et de» Ktata-Uru», et de» irnjtortatiou» con»uJérable«, 
au oorriptarit, jsrsuf pluae-ur» étal»li»«*ement» eri r<Rt« ville, le rnettei t en rue»iire d’offrir aux marchand» 
et a tous le» acheteur* en général, de» avantagea qu’il» ne rencontreront nulle part ailleurs, arma le 
rapport de* pri x et «lu la qualité de* articles.

Sa qualité le rné îecin est une garantie pour ceux qui démrent avoir «Je» direction» en w.hetan
muas.

OLIVIER GIHOUX, M. I).
Droguiste,

No. i7, n « Saint-Pierre, Hasuie-Ville et 
No. IB, rue «le U Fabrique, Haute* Ville, Québee.

les t/iédeci/.e*.

§ «ml lb64. 4Dt

C

WHISKEY DE MOLSON.
Ip N conformité A l'avis ci-dessus, Iss soussignés désirent 
j informer leurs amie et le nublir qu'ils sont prêts A 
recevoir dos ordres p«>ur le WlflSKKY do la célèbre ma

nufacture mentionné# plue haut, qu'ils rendront aux 
marchands, en lots à la convenance des acheteurs.

LANE, GIBB ET Cie.
18 avril 1804. 619

Kill FOIS OU CANADA
DI

BENSON & ASPDEN,
Qui a tft«5 oouroonri à l’Kxpci'.tion Intcroolo- 

nialc de Loodrcê, en 1862, et qui a été 
Bupéricur à ton* les empois im

portés en ce pays.
Manufacture : Eriwardsburg, H* €

Bureau : 208, rue 8aint-Paul, Montréal.
_J2 août 1^14 HHH l'i

Préparation de Mais
BENSON & ASPDEN,

CA V A ISA.
Pour les poudings, flans, blnnc-mnnge et pour 

la nourriture des enfants, etc.
NETTE préparation a été couronnée a 1 Exposition In- 
J tercolonis e qui n en lien A Londres en 1861, et est 

n meilleure qnl existe nn monde.

Manufacture : Edward-sburg, U. C*
Bureau : 298, rué Saint-Paul, Montréal
ee %/.»* '1*4 obv iv»

QUEEN
Compagnie d’Assurance

LIVERPOOL ET DE LONDRES.
Capital—£1,000,000 Sterling.

LKK Assurances de toutes sortes contre le feu et sur la 
vie, en Angleterre et a l'étranger, peuvent être effec

tuées dao» cette Compagnie A des conditions modérées.
A jm-t d« lAutbrr,

CIM.TIttKi:* VICTORIA.
BIN. PRIOR,

I fév. 1804. 133 Agent.

COMPAGNIE D’ASSURANCE ROYALE
Bâtisses de TAssarance Royale,

RUES NORTH JOHN ET DALE, LIVERPOOL
XT

No. ‘29, RUE LOMBARD, COIN <Ih CLEMENS 
LANE, LONDRES.

CAPITAL, £2,000,000, «n 100,000 part* 
d« £20 chaque*

, SvNDire :
J. S. Lxm.ii, écr,.—R. R. II. Hlundki.l

Sxt aKTAiax XT AgxNT :
Piecy M. Done, écuyer.

Pilule* végétale*1
PI

BRISTOL,
RECOUVERTES EN SUCRE

LE «BAND BEMEDE
Pour toutes les maladies du

FOIE, DE L’EüTOl tC ET UES INTESTINS
Renfermé dans dss fioles en verre et garanti se 

OOXSEH VEU SOUS TOUS LES CLIMATS.
Ces pilules sont pn'paréos exprcfisémout pour opérer de 

eoncerl aveu le grand purificateur du sang, la SAL.SKPA- 
REILLK DK BRISTOL, dan* tous le» cas de maladies 
causées par dea humeur» pcrmciou»os ou le sang impur, 
les malade» les plus invétciée» lo doivent pa» dé»e»i»'ror. 
Sous l’influence de ces deux graud* remèdes, le* maladies 
qui jusqu’ioi ont été considérée» ormmo incurable», dispa
raissent prumptemeut et poruianammcnt. Dun» les mala
dies suivante» ces pilule» font le rcmèdo le plus eûr, le 
plus rapide et le meilleur qui existe et l'on doit eana fauta 
en faire usage.
La Dyspepsie* en* i'Jhrietiftestion 

Les JfiiMUuiies fies M’oie,
Le -f*cri de 'Mete,

La Litsuite.
Pendant plusieurs aunée», cospiluloi ont été d’un usage 

ournalier dans la pratique, et ont produit les meilleurs 
ésultats, et o’est avec la plus grande confiance qu’elles 
•ont recommandées aux malades. Kites sont composées 
d’extraits ou baumes végétaux los plus coûteux et les plut 
purs, dont on se sert rarereir ont dans les médecines ordi
naires, A cause de leur grande valour, et la combinaison 
des propriétés médicales rares est toile que dans les ma
ladies longues et difficiles, rû d’autres médecines ont 
complètement failli, cos médecines extraordinaires ont 
effeotué des cures prompte? et radicales.

25 cents seulement par Fiole.
En vente chot tous les Droguiste- req cctalJo».
J. F. Henry et Cie., 303, rue Saint-Paul, Montréal, 

agents généraux pour lo Canada.
En vente A Quétoe cher J. Musson et Cie, J. S. Rowen, 

J. E. Burke, Bowles ot McLeod, J. H. Marsh, J. W. Mc
Leod, 0. Giroux, K. Giroux, W. E. Brunet, K. Dugal et 
J.-B. Martel et Cie.

6 déo. 1803. 1343

Salsepareille ôe Bristol,
Ly au.\ni>e bouteille

DB
ON B, ccuyci

Ranqnrrs à Liverpool,—La Banqub 
Livbrpool.

Hanquikk» a Lonphx» :
MM. Glynn, Halifax btCi«. 

Banquier» à Qudbco,—La Banqub db Mon
tréal.

JB fonds considérable de In Compagnie at le nombre 
J et l'influence de see propriétaire#, In mettent nn 
rang dee emplois les pins élevss dn royaume, quant à oe 

qui regarde les intérêts du pablie.
On continus de prendra aea dsearaeeee conir* U /'ru fl 

dee prix très modérés.
L* Compagnie se distingue» comme pnr le paaeé pnr 

ligota aille à régler lee réolnmntlone.
On ne chargé rien pour la police.

BRANCHE D’ASSURANCE FOUR LA 
VIE.

Lee avantagée que préeentant nette Brancha de la 
Compagnie «ont comme suit, savoir :

Garantie d'un fort capital, prix modéré, das avantages 
dans las pr«>flu pour l'assuré, s’élevant au Jeux tiers du 
montant, peu de frais d’admiolatrstlon.les dépenses du 
Bureau étant supportées proporiounsllemeat par las deux 
Branches, et exemption de In part de l'assuré des «barges

DR. ROWAND, médecin consultant. 
V0KBYTH et BILL,

Afsnle.
Chambres de Owens 
788 Un.

LE GRAND PT RIïICATEUR DU 8ANG !
Est spécialement recommandé

FOUR LE FR INT EM FS ET L’ÉTÉ.
Quand U snng est éj ais, la circulation est entravée, et le? 
humeurs du corps rendues ui"in» saine? par lc« ?ecréti"n? 
lourdes et grasses do? imu» d'hiver. Co remède sûr quoi
que punsant j'uriEo tout le système, et devrait être en 
usage tous les jours comme

POTION MEDECIN ALE,
Cher tous ceux qui sont malade? nu qui désirent prévenir 
la maladie, C’est la roule préparation vériuble et origi
nale pour operer

LA GUERISON PERMANENTE
DBS

Cas Ica niai dangereux et des plus invétérés
Ol

Scrofules, de rimes anciennes, Tumeurs, 
Ahcfs, Uhères.

Et toute espèce d’érupti ms scrofuleuse» et scabieuses 
C'est aussi un remède sûr et efficace pour les 

Dartres, la Teigne,leSmrbut, le* Affections Névralgiques 
la D> bilité Nerveuse et G néralo du »v»N me, la 

Perte de l'Appétit, lu Langueur, lo vertigo, 
ot toute» le* Malndio» du Foie, la 

Fièvre, les Hùvrcs Biliouses,
U Jaunisse, etc., etc.

C'est sans rontesto In prépnrMlnn lapine pure et la plus 
puissante de la véritable >A1.>I.I'AKK1I.LK do II* » -N' - 
DU RAS et c’est la seuloqui produico la guérison véntai le 
de toute* le» cruelle» main lie? qui pr viennent de l'impu
reté du rang, dans leur* phi*, ch les plus critiuues.

C’ait la moiilauro m< decino qui exi.-te d.uis pour I» 
gu.'-ri.-on de toute* le* mal .vîtes qui sont la suite d'un état 
vicié ou iuij>ur du snng.

Ceux qui sont affligé* Jo ce? maladie? p«uvent être 
certains qu’il n'y n | ns la moi'.dro p articule de minéral, 
ou mercu», ou autro substance dangereuse dans cette 
médecine. Lite o.-1 ; arfaiteinent inollensive et peut être 
donné aux personnel los iilus iaildo» ou aux enfants de 
l'Age le plu* tendre, sans le moindre danger.

On trouvora autour do chaque bouteille de» directions 
complète» sur la manière do taire u. npo de cotte médecine 
précieuse ; et pour ro garder ci ntro D.» falsification?, il faut 
prendre g irde quo la signature de Lanka» et Kvm* soit 
écrite sur l'étiquette blnuo.

11 mai lt>04. 643

LE ROI DES PARFUMS DU SIÈCLE.
Ex'rail- de Flairs fr nullement 'Mcillics.

tosrâsl

de la Uociété.

niai», iüt

Eau Célèbre de la Floride
DB

MURRAY ET LANMÀN.
80,000 doazaiDea de boi teillefc ont été ven

dues cn 1862.
Ce parfum exquis est extrait'!»? fleurs fraîche» des Tro

pique» d'une 'Miour qui n'a pas de supérieure. Non arôme 
est prasqu'inextinguible j (tendant que son effet ourla 
jieau oit très roiuarquuble, donnant uu rorp* une trans-

F trance agréable, partiouli rement quand oa la mile A 
eau d.i bain.

FOUR LES DÉFAILLANCES, 
L’IRRITATION DES NEUFS,
LE MAL DE TETE,
LA DÉBILITÉ et 
LES VA F K HHH.

C'est nn remède sûr et prompt. Cette «au a maintenu

K n liant 26 années son os eo dart sur tou» le» autres par- 
me, dans la classe fashionable de la société, dans toutes 
le» Indes Occidentale?, 6 Cuba.au Mexique et dans le 

centre et le sud de l'Amérique, et nom le recommandons 
avec confiance comme un article qui, |?mr la délicatesse 
de l'odeur, la recborcho du bouquet et sa loiruianence n'a 
pas d'égale. Kilo fuit auwi disparailro de la peau,

LES ASPÉRITÉS,
LES BOUTONS,
LES BRULURES PAR J*E SOLEIL, 
LES ROUSSEURS, ot 
LES PLAIES.

Elle donne une transparence fraîche et belle au teint. 
Dans de l’eau pure, ello devient le meilleur dentifrice qui 
existe, donne une blancheur de perle aux dents, elle 
exempte nuaid de U.ute douleur ù la peau aprèa s'être 
coupé la barbe.

00NTHKKAÇON8.
Prenes garde aux imitations. Itegardei si le nom de 

Murray et Lann.nn est écrit sur la bouteille, l’enveloppe 
et l’étiquette d'ornomont qui l'eec'anpngne. Préparée 
seulement par

LANMAN KT K BMP,
lirogui te nn grn»,

0ff, 71 et 73, Water .Street, New-York. 
Agents A Québec J. Musson et Cie; J. E. Bowen ; J. 

K. Burke ; Bowles at McLeod; K. Giroux; O. Uiruax;
J. H. Merab ; J. W. McLeod; W. K. Brunette B- DsgaJ 
et J. B. Martel 

11 Ml IBM. 040

LES AMERS ALLEMANDS
Dü

DR. HOOFLAND,
rflfièAKfix Vax Le

DR. C. M. JACKSON, Phil. Pa.
k* bust i*ah :s

Breuvage Akoholique
ou

UN ARTICLE SURSTiïüî; AU RHUM

KAIH SONT

UN EXTRAIT VEGETAL
PORTEMENT CONCENTRÉ,

f/et* arfM74f/£ run
Libre de toutes drogue» stimulantes ou préjudiciables, et 

U» guérirout efficacement le»

AFFECTIONS DU FOIE,
LA DYSPEPSIE,

LA JAUNISSE,
Il« guériront tou« fee cm Je Débilité Chroni,pu on Nrrvcsu», 

U» MtUadit» Je Eo gnon* et toutes etIU» provenant 
Wun E.tonuic malade.

OlN i vt z I» a s) mfiloiiK N suivants

Que prmluisent les désordres dans Its organes 
de la digestion :

La Con
stipation, los 

Piles intérieures, 
les Coups do sang, l'a

cidité do l'Kstomfto, le 
Nausées, les Aigreurs, le Oc- 

goût de la nourriture, i'e. auteur ' U 
Gitnffcmenl dans l'F.-lomac, lo Plait.-, 

Agitation ou Affaiblis, ement dans le bus <lo 
l'Estomac, Vertigo, opi-rce i- n, P.il|atntion de 

cortir, Sensations d< .-«gri ul les et su!'.' m tes lorsque 
l’on est Couché, Obscurci- ementde la vt;o,Tnchc* 

ou Cataracte, Fièvre et Douleurs l’er. i-tatites 
dans la tète, Défaut do Trar -idration,

Jaunis-o do la Peau et des r oux,
Douleurs dans lo CAté, le Dos, 

la Poitrine, le.. Jambes, etc.,
Rougeurs subi te», ardeurs 

dans li chair, et grand 
affaibli, sentent 

cérébral,

LES AMER8 ALLEMANDS DE EOüVI. A N i)
VOfâ PUKMEI06T

UN BON .1 /’/’A’77
BEN bitO NT LA mil CR A rX NEE f '.s',

/ ES M .1 /.Y T / /.W7 ‘ RUN T EN BON ET IV, 
VOUS DONNEHON /' /</.' E EM ERIE, 

CNE S Y/ K /{OU E ■ ir.
UNE CONNU CONN UTtrtON 

UN E CONS Tt TUT ION / i n f / \
une » uns t irrnoN saine

UNE CONSTITUIEZ. 77 DE J u fl DA \R EE.
n.a mi H">r

Forts • - - !cs Fftibles,
It s k*;. .i T

Robustes - • e« Personnes Délicates
II.» ItOk.VKRtl.NT

De l'Embonpoint au:c Forsonucs i' iicrcf,
U.8 KKXDKO.NT

aux Person i as A/tV.issées,
It.B DüSMKo.NT

Un Teint ... Ferme et Clair,
11.8 KRS(IRONT

l'œil éteint sa tianspart i:cc et a vivp.cité.
tt.ts sont im «KM -urn'.s

L’Energie

POUR TOUTES LL3 FAMILLES.

LES HOMMES LES VIEUX
ou ou

LES FEMMES LES JEUNES
Peuvent en faire u»ago avec uuç suret ; arfa:

AVIS S P E C IA L.
Il y 4 de nombreuse? »>r parafions qui o -oi.dcnt r u» 

lo nom d'Auiors, ot ou l»o> icillos d'une pmto. Co t un 
Cotupi.sé do whirkey lo moins c),ar o i «io ilium c< imi.uu, 
coûtant de 20 u 4(1 cent. | r gall, ntt .i. nt lo g ,t ta i f, I 
silié par de l' inis ou de- grumes <t > . ri imlro.

Ce* Oortcs d'A me i - ont .1 et. tibu. i. ;,l .le r-r.i.'Cf, 
aussi longtemps qu'*J» seront vend, ,1a mort à do ccn 
tain* le porsonue». Pur smto <1«-b-ir u.-ago lo ry t mo 

«t ci.itstaiiiiuenl tenu sous l'iiiilueui-e d< - rtimulunts al 
'•.«.llquiM de plus mauvais; its r ent ot | r v jtient lo 
gout le la liqueur et le ... . qatuccr ut t utu.t les
horreur* qui ao< . ii.pu ;..cnt la vio ot la u.. rt d’un 
ivrogne.

Quant a cou ? j ..i .1. iront n ir de-Ancrr on Iiqour, 
nous publ i.s U motte suivante, ( r ures i ur une 
ItouU-iliu der Amer? Allemand do II ol'. i, I it inciter l.t 
uvc trois pinte? do !.. u brandy ou do wlu.-kcy le r 
rultat surp.a■ era de l.c.v a,up par ■■ ver-a» uiédicul. r 
ot par s» v ritat.le excellence aucun de ,utri Amer en 
liqueur sur lo marché, et contera beau, up u.. u.-. \ ..us
aurez toutes los vertu» d» amer? de II .-flimj r> uoior g 
utio liqueur do bonne quulit*. et û bitn meilleur marché 
que co» préparation» iaf-rioure».

LKS KNFANTS l'KLIC'ViS,
Affecté? do la eon ? ini.tli n, qui maigr.?. eut au point de 
devenir do vrais sq iolotto?, potivei t < tre guéris en très 
peu do temps; une boutowlo prtduira lo? effet. ic< pip* 
surprenant».

M IHIIUIJTi;
Provenant do fièvres quelconque», no pout résister long
temps aux eflets de cos amer .

Toute» esp.'csdo.. v...... Ji.q r. T nt >u? l’influence de
do c# roimdo ineffaLlo. l’r • ;.no no dov rail ?c | river >io 
co» amers.
Le Hiv J. J. AVk* <a IR < ", D, D., EJr i.r T Et, y,l„.

f/éjtr Jt. c./ut. », nui • • U■., ,n ».•.,,/( , yi . ,u,j ;

o Bien que peu d.-j« sé à lav i er ou ù r. m-nandor 
les méfie, fne? brevet, es en y t,, i }, parce que jo n'ai pu ? 
conflance en leur romp. *iti. »t * n b-ui ,-i., i ; copcn Lut 
je ne voi- nn» pourquoi un b'? n.e i. t. . ■ ignerait p.unt 
de» bunl.iits qu'il cr. it »■ .r r ;u i|’im., pi j ration 
•impl*, dans l'esjM.ir qu'il peut n i «■ utrib ». amiou- 
lugnr d’autres.

“ J« rn’etnpre -e IVn ■■ r -'it. i . I 1 . Amer?
Allemands uu !>r. i ! < !! in I, pr j .- pi Dr. C. M. 
Jackson, de celte ville, ; ineq . j |. .ci iimntio
eux depuis plusieurs.-mil. e-, ■ l ., qio-.'i-tail
princitiuloment un mélange I. • t,. „
amis Robirt hboetr aker, ( uyrr, d'a. r un do c. i,. .•«, 
préjugé par une c\p^ti» n o < . nven.iblo • t d’avoir été en 
eouragé à en faire IVsni, nt •? qi.o je .flnn? d'une

Ïranlo débilité dont j'.f.n- n it •- t. .j. j |. ngteii.p,.
'u.-ago do trois btiutcil es île ee Ann. . nu comuionce- 

ment de l'année actuelle, fut suivi pur un .. ulagoinenl 
réel et un rétablit einent do force* phy-iqm et inentalea 
dontj'étais privé depuis fl mois et f|i«e j a vm? d? usjieré 
de pouvoir regagner. Ce t | urqu i je rnuercio Dieu 
et mon aiui de m'avoir il. piré do lune u, ..g.-do .-e re
lu ode.

° J. Nkw ion JJ io i w n 
o Philadelphie, 28 juin IH0I, ”

ATTENTION, NO M) \ Ts |
l'I liuiv «lv*> hold.ilv.

Nous at.peb ns l'.ittfintii.n ilo buis cous qui ont des pa
rents ou dos mois dans l'armée < ur l« i il .p n las Amer* 
Allemand» llo* dmd g».-rit..ni le neuf dixièmes des 
maladie* oonv**/ttéo» | ur lu? mice pciioael los piivatioiis 
inhérent*» A la vie do., camp? I> .n? b- li. to publie*» 
presque b.ds la» jour? dans lo» joiiiimuv, è l'aiivce des 
malades, il faudra rouinr ilier qu'une lies grande partie 
souffrent .le la débilité, (. trique en» do ce genre i ont être

Iiromptcment gué ri pur le? Amei? All.-m i d - d» llisdland. 
it>s niuliniies provenant du délabrement de? organ** 

digestifs disparaisriint pr.aiiplfunen'. Nous n'hé?itons pas 
de dire f|iie si cos Amur? riaient plu? en usage parmi n..* 
••ddai», des centaines qui meurent sera.ont rappel? s 
vie.

Le» propriétaires reçoivent chaque jour des lettre? de 
rouiereimeitt? de malade» dan» l’armée et le hôpitaux, qui 
ont été rendus à In santé par l'usage de • os amers que 
leur avaient envoyé* leurs amis.

rit UNES, a AUDE AUX VONT H KF A CONS.
Voyes si la signature de C. M. J*< ■ h. s e.-t sur l'enve-

lopite de chaque bouteille. 
Orramie bouteille : 61."U par bouteille, ou fé.lto pour 

bffiiteillea.
HI le droguiste lo plus près do vou« n’a pas cet -irti -le A 

sa boutique, ne Vf.u? laisse», pa? »• duire pur le* autres 
préparations •Icnhnliquea que l'on pourrait vou i offrir S 
•a place, mois odresnes vous A nous et nous v n» m expo 
dieroas par l’sipr. s.

Bureau Piinci/ml tf Hhoiu/n, taie,
No, 631, ruo Arch, Plulftdt'lpJbie, ronnsylv.

JONKS KT K VAN.S,
Bucceweurs do C. M. JACKSON KT Ci*.,

rroprtrialrwa.
ffiS* Invent* ehos b.us lea dfogubto? si mur. bands

m*d*?tn*s dans (üuI*s los vsiJo* dos K'aU-t'ui».
ISjanv. 18*4 VI


